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<:st de beaucoup plus conside­
rable ciue celle d’aucun autre 
journal publie dans le District 
de 8t-Hvacinthe»
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Lus Ecoles <lc Manitoba

De la (ut cet te)
Des cathodiques de Winnipeg ne

cinthe, d’abord seul, puis en so:iété 
avec M. Bjauchemin.

Kn 1890 il se présentait contre M. 
Desm.irais dans le comte de St Hya­
cinthe. D’année suivante il entra 
dans la société légale Greenshielcls & 
(Je. Il faisait partie de cette impor­
tante société quand la maladie qui le 
minait depuis plusieurs années l’obli­
gea de revenir à St-Hyacinthe où il 
vient de s’éteindre.

M. Mallette était une personnalité 
non seulement dans le district de Si- 
llyacinth?, m iis encore par toace la 
province. Et cependant il n’avait 
que 34 an?.

A * Université M. Mallette, sc di - 
ting' ait déjà comme puissant jouteur 
sur les hustings t et tous ceux qui l’ont 
vu a IVcuvrc savent avec quel.e puis 
sance u’inmgination.avec quelle verve 
il tortmait ïCn adversaire, O a avec 
quelle argumentation irresistible il le 
confo d »it. Ses discours respiraient 
ie pi .s souvent la satire ; il savait s'é­
lever au besoin sur les ailes de la plus 
haute eoquencc.

M. iMadette était conservateur en 
ço itiq ie. Il prit une part ardente à 
toutes its luttes importantes qui se 
liv èrent dans la province de Québec. 
D paya de sa personne jusqu'au pius 
entier dévouement, et ce n’est pas un

Le Drapeau National
D’air est ébranlé par les coups répé 

tés du canon ; sur une longue l gne

sont pasnombie »x, comparativement 5;“crot ^ ‘ u aijri ^eil .ses j°urs P ir L,n 
à toute la population ft iis ne sont | CraVali. inces?ant joint à une activité 
pas généralement parmi les plus ri- excessive. D ç;-ait tre» estimé [par 
eues des citoyens. D’acte du Mani- ; tous ceux } ont connu, et il Disse 
toba qui a été le si jet de si longues ! un ^rânii ! ombre d amis, 
controverses, les a privés de l’octroi j L Madctte avait épousé le 52 sep 
public à leurs écoles ton en Us for- t«;br« lS?i Mlle Marie-Louise Beau, 
çant à payer des taxes pour les écoics , tncil,,n* 
publiques, q i, en cfieqsii on de nom,

♦le Vorobères lo réélut par acclamation 
après son élévation au ministère. Kn dé— 
oombro 1K7B, >1 donnait sa démission par 
suite do muludic, tout ?n conservant son 
siège an parb inonr et ü était remplacé au
ministère du revenu par feu l’honorable H. I se Dit entendre le crépitement de la 
Ltdliuiuie. ; fuiillade ; de lourds nuages de fumée

L<orti îles dernièra* élections tédéraloB et j s'élèvent, sc confondent; la terre
au commencement delà cauipainie, apros ^ , , . ,. . . ^ .i tremble sous la cavalerie qui s avance :uuo grande apbcmb.ee «iu u avait oonvo, j , ... *
quéo u Be.mil, il tic uo3 ohfito de voiture I ^oute.» parts retentit la voix des
et *’iofhgea des blessures «éimuses. Ei ciui ! et I appel strident du clairon.
gardor ic lit plusieurs mois et ne n’ont ja- Ces* la bataille avec son entarinement
mais complètement rétabli du» suites de cet et ses horreurs........... Là-bas flotte au
accident. vent un léger tissu, un emblème de la

Le doiunt était lo frère de M. C. A. patrie que tous ont jure de défendre.
Uroffrion et do AJ. Aimé Oooffrioo, inspeo- La mort va ffapt>er........ chc frappe
tour des bureaux deuiégirttrtmi.nl. Ii . ... . ..»• .. i* » qu importe, si le drapeau est saut îdoux autres Irèrcs et tron .-«mir, , . , \ ,

De preambue semble annoncer que
je vais dérouler devant le lecteur ..ne

Des fuérailles de l’IIonorable série de combats. Non. Ma pensée
Deotlrion ont eu lieu iiier. est tout autre. Nous vivons ici en

D’Honorable M. Fourvillc, conseil pleine paix et rien n’indique une ptr-
l r légDldtil, MM. les députe.» Bernier, turbation prochaine. Dieu préserve
de bt. Hyacinthe ; Dupont, de 1D- le Canada longtemps encore de ces ^ *• P^res. C est un héritage precieux
got ; Mig ieault, M t>., et Gl du, M. horribles hécatombes qui viennent de Sul‘ •Aü^ transmettre aux générations
i’. P., d’V'ama^ki ; et M. Joseph Üai- temps à autre désoler la pauvre huma- il ve,^r* ^ illt u cIue des Canadiens*
ge, cx-;vi. P. P, de Beiœil, étaient nité ! ‘ français rougissent de parler le Iran-
es porteurs des coins du poète. Si le drapeau en temps de guerre rt-:'iant ,c oripeau de eur Mc*.

De» délégations des différents com est le s gne de ralliement de tous ceux ,anS'#iC française n est-elle pis an­
tes voisins et de toutes les paroisses i qui combattent pour une même cause, 1 dessus vie toutes 1 ingics parlées 
lu comte de Verchèxes assistaient aux >i le drapeau, même en temps de paix, Pa‘ 4 racc humaine ? [.e* savants du 

funérailles. représente les idées, les aspirations. n*° K^e eitt.er se 10 t un honneur de
iEBBaHHaHBnBB|BeBnBBHB3BWBBaHBBMB| d’un peuple, ne pourrait-on pas dire Par“ r iC irar.ç iis. I.es dipu»m\t»-s

qu’il y «a une autre marque plus dis- tiaitent en trançaîs les questions qui 
tinctive, plus tangible encore que ce 1 lntcres*>cnt empires. Ne Uut-ii pas 
leger tissu ^ue l’on vénère ; plus facile 1 ciuc cette langue soit reconnue la plus

■ iif'-'O doux autres 
McbdaoieN Ubavrotto, Cudaon et- Morin.

Un vainqueur brutal, non content 
d'arracher h la France une portion de 
son territoire, voulut étouffer dans le 
tu-ir de; captifs tout sentiment d’a- 
nio ir pour l’ancienne patrie. M iis 
quand on aime la France c’est pour 
longtemps et les efforts d’un quart de 
siècle n’ont pas retroidi clans leurs 
sentiments D’Alsace et la Loraine. 
Un jour le îiKu.re d’école dut dire, à 
travers ses sanglots : " Parler français 
n’c>t plus permis aux petits enfants 
de l’Alsace.’ C’e.^t pu ! le vainqueur 
voulait détruire le drap au, emblème 
de a nationalité, en faisant oub ier la 
langue.

Par la 1 ivcur des traités, par l’éner­
gique resistance opposée en tous ^emps 
aux efforts tentes pour détruire le 
principal emblème de la nationalité 
canadienne-française, vous ave co î- 
serve le libre usage île i.i lain le de
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Le C.P.R. a décidé de construire ^ défendre, .\ porter en avant, à arbo-

sont ues écoles protestantes.
Leur position est cede qu’occupe­

rait la minorité ptof estante de Mon - 
réal si ur chai gement dans la loi met­
tait toutes ics ecoles sous le contrôle 
des commissionnaires représentant ia 
majorité catholique, de manière à les 
diriger d’après les principes agréables 
à cette majorité. Car une eeole pu­
blique n’est qu’une école maintenue 
par le public sur des bases approuvées j 
par la majorité diûjpublic, protestants ! 
ou catho iques. Doi s Mauitcbj, un
public de protestants a fait la loi à _ T . . _ • ,, .
son Kcût et la mirorité catholique, I f* >• Monson est appe-é a pre-

' sider i assemblée et le

ride ainec de M. A. Ü. T. 
Boa chemin,avocat de cette vide,dont 
U eut un enfant.

Nous offrons à la famille en deuil 
nos plus profondes sympathies#

De service et la sepulture o it eu 
lieu ce matin a la Cathédrale.

RÉSOLUTIONS DE CONDOU ANCES

A une assemblée spéciale du Bar­
reau de St Hyacinthe tenue le dix 
a.ùt coura it, a laquelle as.Etaient 
Missieurs M orison, Sc Jacques, Dus 
sicr, Gendron, (iaguon, E aui :gard, 
V. E. Fontaine, Beaupar.ant et Chi­
gnon.

de nouvelles gares a j Odette et à St.
J erôme.

Le Nord nous apprend qu’on com­
mence a agiter a St. jérôaie la ques- 
Tio i de l'établissement d’an impôt j
iiur les vieux garçons.

—

:\ propos de l'achat de l’épée de I 
Wolfe, le Herald fut un bel é oge de 
iMo.tcaim ec qu’on ch ri h a
trouver et ach :ter l’épée de ce lier- } 
nier.

rer par tons ; que le vieillard et l’en­
fant, l’homme et la faible femme peu­
vent agiter avec orgueil devant ies * 
autres nations ; une marque de race j 
enfin qui soit le drapeau perpétuel, le j 
dr.ipe.iu vivant représentant les mœurs j 
les idées, le passe et l’avenir des gêné 
rations qui n’ont pas oublié leur illus- ! 
tre origine.

Quel emb eme, quel signe de rallie* 
ment pourrait on mieux choisir i] le
ia LANCjUK ?

Ces reflexions me sont suggérées

parfaite pour être l’instrument des ; 
relations Internationa e . Dans ies ; 
temps modernes l’éloquence Lanç iise, 1 
la poésie française, la littérature fran 
ç iisc, n’ont pas de rivales dans le i 
inonde entier. Est-ce q le l’on.peut! 
rougir de s'exprimer dans la langue | 
qu’ont parle les Bossuet, les Massillon, j 
ies Corneille, les Racine, les Lacor 
claire, les Lamartine, ies V'ictor Hugo, 
ies Musset et tant d’autres dont .es 
écrits sont répandus partout l’univers.

Sms f tire le procès aux autres Lin 
gucs qui, touie», ont des qualités, ill

A VLINDB
annoir*

i». ■

tfnmD main, l»*u*
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.St.H
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j par les lignes suivantes que je lis dans hicn permis d aiiirtnet qu aucune

iv Vvndrc ou à louer

ÎJn«* pitmi ,*t,> comnn'iiaut un** nuiiHt'ui <i*i huit
anpnrtein» i f * i • * dot loin »' ; d«* pilla
Boulange!i»’, Kfiniso. flançni , Keinifx. linuigiH
et rtutr<"j '>*r L tom u t r* - a.Un. Aumhî
qu:»mir.f u‘pent a do terre mr lonqniîlloa oiu.l. mai-
son »*Ht i*/»iiHimiU*.

Pour pl Ht» amplis informât i« ilH - .i
A M ABL.K DAI.BS,

pro**îwn*ur «le H . f.W\v*i

protest*;nt con tre cct acte, et contri 
buant au si ppert des eco es privées, 
dans lesqueaes ils ont tâche de don­
ner une education que leur eg ise et 
leur conscience leur disent être essen­
tielle au bien-être moral de leurs fa­
milles.

Le fardeau parait leur avoir été 
trop lourd et ils ont proposé un com­
promis au bureau des Ecoles Pub.i- 
ques. Us ont proposé aux commis­
saires d’accorder un octroi aux écoles 
catho iques, ies directeurs de ces der­
nières s'engageant à se confirmer à la 
loi «co aire et aux règlements de ses 
inspecteurs, et après les prochains 
e xamens de l’Ecole Normale, c« s éco­
les catholique auraient des institu­
teurs approuvés par l’acte sco’aire.En 
même temps le Bureau des Ecoles 
Pub.iques prendrait les maisons d'é­
coles catholiques. Les commissaires 
étaient bien disposes à discuter cet ar 
rai gement, mais M. Grcenwcy est in­
tervenu, disant que les catholiques 
n’avaient qu'à se conformer à la loi.

Le lTocureur- Gei.éial peut avoir 
sgi selon la loi Sa conduite peut 
même ct/e approuvée par la majorité 
dans le Manitoba et être de^bo ne 
politique au point de vue des prochai­
nes ejections ; mais la minorité et 
ses partisans n’en regarderont pas 
moins cette Intervention comme bru­
tale et inutile........ C’est un indice que
le ministère du Manitoba refusera d’é* 
coûter la requête du gouvernement 
fédéra1, toute grande qu est l’injustic 
ce la situation et maigre toute la bon­
ne voionté üts cai ho iques de faire un 
compromis de «eu;s différends.

Feu Edouard Mallette

reso u lions s .i
vantes .sont adoptées :

1 ° Les membres du Birreau de*
St Hyacinthe ont appris avec oei.«e 
la mort, arrivée jeudi,le 9 du courant, 
de leur confrère M. Edouard Ma- 
lette ;

2 ° Comme témo’g tage de sj m- 
pathic pour la famille ec d’estime pour 
le défunt, ils assisteront en corps a ses 
funérail es ;

3 ° Le Secrétaire est chargé de . . , . . .
transmettre l'expressiar. de leur, COn- Predo,mnc,,t-1« missionnaires proies-
doléances a ia famille . ita,,ts s0,,t laPldes et le'“rs servlces re

M. le juge Taschereau, de la Cour 
Suprême, c sc à préparer une série d'ar­
ticles que la situation faite ux 
étrangers par les lois de toutes les 
provinces de la Confédération. Ces 
articles so: t écrit-» à la demande des 
rédacteurs du journal du Dr oil In­
tercolonial Privé de Paris, et pari i- 
tront i roc h .inement dans cette revue.

Curieux rapprochement. La G a* 
cette de Montreal dit ; 41 A Manito­
ba où les libéraux protestants sont en 
majorité, les catholiques sont privés 
de la jouissance de ieurs droits scolai­
res auxquels ils tiennent tant. A 
Québec où les liberaux catholiques

le Cûl/KRiKk du 4 août : “ C’est ça î " i i’cllcs ne mérité autant d'honneur que 
la langue frai çaise. Je suis heureux 
île ret roduire les paro.es que pronon 
, »it, il \ a quelques année , un citoy :n

12aL

Nous avonn lo pUinir d'upprondro «ju'uno 
la ni. IL; cunad enuo dont lo noru eue (îor- j
vain, et qui affichait une enseigne *ouh le 1 , . , . , T. ,1 ,4 » rwi.. , « Ul tll idistingiéde MoUréal, M.lelJr Des­nom 110 “ «J .u vis . vient de J.uimcr 1a ville . . r* ,
pour allei «’établir dune leVurmont. [j 1 jardins, a i«Mvertare de*» Cuur-i (iC 
y a beaucoup de ces niais dans la villo, et médecine et de chirurgie : “ que le 
«’ii en reste, j ius tôt ns partuonf, plun ilo j latin doive son élégance au grec c’est 
nou* feront planar. ! ce qui ne fait aucun doute ; mais que

TEPT-. A VENDRE

Un nous racontait dernièrement qu’un 
M. Lemieux, inareLand a St Jchnebury 
a’appolait M. Hctter mut «on enseigne.

I n M. Côrè «’appelle M, Il ill et un M. 
llinfrct, M. Coidback.

Si .e« Canadicna du pays aimaient m- 
tant a apprendre l’ang’aia qu in certain 
nombro des nôtres aux Etats-Unis mettent 
d'arieur a .ii; i»cr ;ci atLériouinn, un en 
tireraient plus do profits.

lit»»!

A m*.
ear»

4 ° Copie des présentes sera trans­
mise à la presse de cette ville avec 
demande de Its pub i :r.

L. F. McRISON, Présid. 
dis fc. Gagnon, S^wrt.

Feu M. Geoflrion

Ügieux

L’honorable M. Félix Geoffrion est 
mort mercredi soir a Verchères. Bien 
que ses principes aient etc aux anti 
poies des r.ôtres, r.ous nous faisons 
un devoir de reconnaître que M 
Geoffrion était très estime et très res- 
p ecté par ses colle eues de la Chambre 
des Communes.

Durant ces dernières années, sa 
santé défaillante le força a jouer un 
rô'.e très effacé, hou action s’exer­
çât plutôt dans les conseils de son 
parti que dans les grandes luttes d ins 
lesquelles il se plaisait autrefois.

Nous offrons a sa fimille nos sin­
cères condélances.

Voici quelques notes biographiques 
sur le défunt.

interrompus, 
ne verront guère du libéralisme en 
Tout cela ; c’est q l'ils ne comprennent 
p s comment le » libéra ix canadiens 
sont bâ.is,”

■—• -+-m- . wm
Les ( uiiadiMi.H #le« f'.lats

1 n is

On lit dans F Opinion F iVyw» le Wor­
cester, Maas.

Est-il possible d’afficher un tel mé­
pris pour la l ingue que l’on a parie

O ielu ies*uns sur es genoux de sa mère ? La an­/j. \

guc...... N'est-ce pas à la langue (que
l’on reconnaît un peuple comme au 
drapeau on reconnaît une armée ?

Au commencement Dieu donna a 
l’humanité le langage. Des savants 
on discute sur son origine ; mais le 
plus grand nombre des chercheurs a 
dû reconnaiire que le langage n avait 
pu être une invention humaine.

notre belle langue doive’sa grâce et sa 
majesté à l'ii fluence combinée du| 
grec et du latin, c’est de la plus haute i 
évidence. En effet, c’c*t aux littéra 
teurs de Rome et d'Athènes que nos] 
immortels écrivains du dix-septième 
siècle ont emprunte les traita caracté­
ristiques de notre langue : la souplesse 
unie à |a force, la finesse alliée a la
majesté '....... Et plus loin : M Vous
voua/, de l’allemand et de l'anglais, 
attendez au moins que ces langues se 
fixent et trouvent enfin une gram­
maire.”

La langue frai çaise est donc un 
glorieux drapeau que tout Canadien-1 
françiis peut arborer fièrement.

Depuis bientôt trois siècles (1635 
une garde d’h jnneur entoure c.: d*a 
peau. Les Quarante immortels créés 
par RichelDu so »t toujours là veillant

ni

cuit uro 
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. C*- «D ShtitHmi, .i cinq 
W.mlfii m’j trouvent mou- 
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L’homme, en possession du don de la a conservation.
parole, n’a fait que moditîer les sons 
exprimant sa pensée. Après la

La largue française, vivant emblê 
me de la race, est la gardienne vigï-

Essavcz une . f .
applies;:on et N ovralgiques
de -
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dispersion de Babel, la race hu- ! lente des mœurs, des institutions ^t Ls. Llssikr L. A. Gkxdiion, L. L B.

L. TRUDEAU

M. Félix Geoffrion, né à Varonnes le 4 
octobre 1832, avait épousé eu 13ÔG A.-

Nous appronous de source certaine que 
daraut ia retraite des pré res du diocèse de 
Springfield, au collège de lie y Cross, de 
ceito viLc, un document important venant 
du délégué apostolique, Mgr Salolli, a été 
communiqué X un certain nombre dcn nitni- 
bres du c ergé diocésain.

“ M. le (îraad Vicaire Power, adminis­
trateur du diocèse, a dû répondre à ce do­
cument, qui concerne surtout lc« paroisses 
et los missions, desaervies par dos prêtres,
no parlant pan du tout ou fort peu le Iran-, ~ .. .
çiis, et où ies Canadiens forment une par modifications, pénétrer les idiomes, il plus beau de secner dans un meme JQCTEJîl C. LiVIOLSTTE 
ne nwtabie do ia population. Cotte ué- ; faudrait faire l’histoire universelle. Ce 1 sentiment d’union patriotique : “Nos' ^ ^ ^ h.*muux
marche serait le résultat de plamtos por- j que nous savors tous c’est que chaq *e ! peres ont arbore le drapeau Je la 
fées a Mgr batolli, par des Canadiens,igno» nation, quand elle s’est trouvée bien langue ' ançaisc sur a terre caria ^ 
rds de Durs prôircs et privés des accours : établie d ms les limites d’un territoire dienne ec nous l’y maintiendrons ” 
de leur religion qu’ils ne peuvent prau- cs ^ * ct forméc 30uvcnt d> £ p GLT UO
quer, parce qu ils ne comprennent pas sut- ■ r ^ *

marne s'est divisée en families et de la religion des Canadiens-français, 
chacune d’elles, emportant la fa- ; Si l’un des hommes politiques du 
culte de traduire la pensce par des! PU ’ a pu dire avec une certaine cm- 
soi.s articulés, a nécessairement for phase cette parole que l’histoire ne 
me un langage a l'usage de ses be- semb.e pas vouloir ratifier: ‘j'ai ar- 
soins, de ses aspirations. Je ne boré l'étendard liberal sur la vici le 
saurais retracer l’histoiie du lan citadelle de Q iébec et je l’y maintien- 
gage, le suivre dans ses innombrables drai. ' Ne erait-il pas plus juste et

1 r? ..t . f f a. 1 :«• ?l ' rsliii. ri.» .t mn itn n i . » s »»

DENTISTE

Rue Mondor - - - St-Hvacinthe>
[PùrtA voisin*; <jV M. C/kt. Ixtloux*

Nous avons la douleur d’ar.noncer 
aujourd'hui ia mort d’un de noi anus,' 
M. Edouard Mallette. Il a succombé 
jeudi matin a la résidence de son 
beau père, M. A. O. T. Bcatchemin, 
avocat.

M. iMallettc est né le 2S juin i860 
à St Hélène, comte de IL go T. Il fit 
un brillant cours d’étuies au Sémi - 
naire de St-Hyacinlhc, et suivit les 
cours de droit à i'Untversite Lavai, 
faculté de Montréa*. Il fut admis au 
Barreau en juillet 1SS4.

Il exerça sa profession à St-IIya-

I fis.arment Anglais, I n;ents divcrs ct disparates ; quand elle
. j L intérêt qae Son Excellence,le dêl^uê 3 présenté un tout compact et homo-

ur.i le, la p ui jeune U .e du lieutenant- ap08t0li(JUOi pieca 4 O.,lto cause, Un pr»:- : gène, quand elle a eu les mêmes inté- 
colonel Joseph Danaoroux, de Verchores. BMgir uce nouvel.c, pour tes Cauâûicos lèts à défendre, les mêmes adversaires 
D *xerç*u la protcaeioo Je no*tire cc jusqu’i ce jour, n'ont a combattre, n’a pas donné de preuve
et, de. 165-1 a .-‘..3 il occupa 10 poste de ( paa toujours Oté dccrvi» d uLc manière plus marquée de son exigence affer- 
romsiraieur du comté de Verohère». • jast0 ct équitable. „ie que /unité du langage.

Li langue est donc un signe dis­
tinctif p ir excellence d’une nationa­
lité. C’est un drapeau.

Des conquérants ont cru que leur 
victoire serait incomplète s’ils n’enle­
vaient aux peup es vaincus les der­
niers souvenirs de leur nationalité. Il 
vous souvient de cette année terrible

rogiatrateu
Kn lSbd. il <*otra à f Asscmblue Cana- 

dicLQû ; eu ISGT i» fut réélu aux Commu- 
ucH où il u «u gu .-ans mtcrrupnon ju qu’j Comté </» li njot - L’expo ûiioa aonuollo

Tapisskuikh— L’aSbOitimeut do tapis- 
üonos puur lu sakiuii 18Ü4 oui maïQtcnaot 
complet.

Tapisseries canadiennes di puis 1 ots. X 
25 ots.—PapisHonoH minénaaïuüH do 10 ots. 
a 50 ots.—Tapibfloriob anglaises pouvant 
•io laver depuis 15 ctJ. à 50 ots.

K. H. RICH Kit,
Libraire.

i** l\ins, Londres, Berlin «*t Vien­
ne. Mai le la Société Rnmyiüie 

a’OnUtlo.ûc *t de Laryiu{olo^u do Pirlsmtklomu 
«lu lisj «•nsuiro d**M sourdes et inuetu*s. 

Spécialité : Maladi* h lu nor, l** la ;or^r, dea 
oreilles i*t deü jsmiuoiM.

• Heures de wnsultation'* 9 a 11,—t à t,—î \ 3
roltqdmuo l!H UH.S9.

42 St-Doni3. 
. .i *94.

MONTREAL

OHIO.
LATIMER,

». » » . * . - * -

NSTITLTKB ‘ES DI M A NI i .*> Am ih* toit: 
. d»* quatre mstitutn. . » dipidni'cs |miir les éco­

les df ia pimisv tlu Salute-1 miHtiin*. S adre*H*T 
a A. .1. DUBOIS. 9 S '.O- u m
i

hu mort, (cm électeurs du comté «le Vor- do iu Société u‘Agriculture du comté do 
chèrss lui routant tidèlea. Ko lbTl, il comté de Bagot aura lieu le 18 septiinbro, 
ptèüonta .a motion pour^ U formation d’uu a -Ltboirc.
comité spécial dcbtiné a s’enquérir des La rrco'.ic de foin dans le corné, s:n«i 
causes de.M diflicuite.i exutant dans Ica I que dans tout *e district de Satoi-Hyacio- 
Territôirch du Nord Oueht.de 1809 X IsTd. the, a été excellente *»oas le rapport uni de
Km président de ce comité, ii prépara ie fa quantité quo de «a qualité. , , , . ,
.apport qui fat soumi.- au parlement* Le Lea grains et Fgumes out bonne appa- Pendant laquelle, sur les bjrds du bt- j . . \ üKMANDB l'X J EF XL HOMME de 17 
s millet 1871 il était atsormenié comme r*ncc et »i la tcmpeiature cont.nuc a êtr*1 , Laurent, on partageait les angoisses U a i: ma, puivtruva&Uerdu.iiAuue plunuacie. 
membre du revenu de l'intérieur, rempla- • favorable, la réooito £era uu-dessus do U qui étreignaient les populations sur u, ^rl •,om-
rant ainsi feu tir Aimé Doriou. Le comté moyenne. I ies rives de la Seine et de la Loire, j x/-7-94-^ c J. K, DOZOIS, Gruuby, P.Q.

// f«* » i*t tt>«
Si <‘v«» • k-mJ.I . .

■r OHIO
in tilnijfCutUr

592 ST. PAUL ST., CoWMf'l» JV- 6f it
JU C/**/

LATIMER 
LCCARE,

QVHB9C.

LATlMEax3EAH
«imin-.iioriKH

Latimer & Perreault,
ST-HHAC1NTHK



/wV . - _ .•. . ». -r ‘Tnr U/* " V■ ■ t ----- æSHSnitt

COtIKKIER DE ST-FIYACINTIIE —11 AOUT 1S9(

PBIM JLCW
Nous venons de recevoir un lot de 

gravures religieuses (13 x 17 pouces) 
d'une grande beauté et d’un colon 
vraiment admirable, que nous desti­
nons à nos abonnés qui paient leur 
abonnement d’avance.

La collection comprend plus de 75 
différents sujets.

'l out abonné qui paiera sou abon 
nement à l’avarce, avec les arrérages 
qu’il pourra devoir, recevra en prime 
une (le ces magnifiques gravures.

Nous croyons qu'on ne nég’ipera 
rien pour se procurer une (Je ce» 
primes.

Les Troubles de Québec UNE VIEILLE ACADEMIE

—r

La ( • lierre on (/Orc<
JA RUSSIE I fOSTI I h A J'ANGLJ El f KL

Londres, S — Les fonctionnaires rus­
se?, en résidence a Shanghaï disent 
que, si le commerce russe souffre trop 
de la guerre en Corée, la Russie sera 
obligée d’intervenir. Oc son coté, h* 
Japon surveille de très près le» agisse­
ments .le la Rus'ie, attendu qu'on lui 
a signale une entente entre cette puis 
fanée et la Chili' .

On a publié hier un numéro spé­
cial de la (la itti Ctficulle, contenant 
une proclamation par laquelle les 
sujets anglais font informés (pie lo 
guerre est déclarée entre la Chine et 
le Jajon ; cette proclamation déiîare 
aussi que la Orandc Bretagne g.urie 
lu neutralité dans cette g terre.

Lord Kimberley a adressé une 
lettre aux divers bureaux du gouver­
nement pour leur expli jucr les règles 
a observer a IVgarJ de cette neu 
t ralité.

Ces regies seront applicables d ms 
le 10y.1t me 1 j 1.1 à partir du 1 de o 
mois ; elles ne pu ndrout j Ilot d >f 1 \ 
les < domes et Us autres possessions 
ang'aises qu’une semaine après le ir 
publication dans les journaux respec­
tifs du p; ys.

Londres, H—Les journaux russes 
abandonnent l'espoir que la Kufsic et 
rAngleteirc 01 arrivent à une r ntei te* 
amicale en ce qui concerne la Coréi.
I h pub ient des ai tides ho tiles aux 
Anglais Le Nouveau letups est to l 
particulièrement tourné contre l'Au- 
gktcne qu'il soupçonne, déc arc t il, 
de soi.tcnii en secret le parti de lu 
Chine, lait que le J ipon nr sera plus 
long a dét o »\ rir.

J .c Daily AUîos la t rem; kj irr (pic 
le ton des journaux russes uoit atti­
rer l'attention de l'Angleterre, el'av- 
tant plus (pie de tels articles n'au­
raient pu pat îtie dans ccs journaux 
si le gouvernement russe avait cru 
qu’il y avait li( u de s y oppo..r r.

Paris 9—Dans son numeio d h c , 
le Matin publie tin long article sur les 
relations des puissances européennes 
avec la Chine, le Ja|on et la Coié» . 
L'auteur deed article redo 1 te une 
tentative cachée de la part de l’An 
gktcrrc pour devancer les autres puis­
sances. Après avoir conseillé la 
France de rester neutre aussi long 
que possible, tl dit ; " Si, néanmoins, 
toute autre j uissancc que la Chine cl 
le Japon (heu lu a obtenir un avanta­
ge en Corée, la Fiance doit se réser­
ver le droit d'agir de façon à s’assu­
rer un scmb'ab c avantage. Il serait 
austi nécessaire de rétablir i’éq dllibrc 
c es puissai ccs au cas 1 u il sciait 10 n 
pu par rAiigleteric en occupant Tort 
1 lamilton, où pat la Russie en occu­
pant Port Lazard). "

Lcndres, 9— Une dépêche tic 
Hong*Kong reçue \ ar le 1 wits dit 
q» c le vice-ioi de Kw.iug l uiq, a en- 
10'é cit (| mille Pavillons*Noirs pour 
rcnfotcir les garnisons des forts de 
Canton. Il a aussi place quatre ca- 
nonnièies devant l’î'c^du ^1 îgtc dans 
la rivière du Canlon, et a placé des 
torpilles fixes à Koutihéou et à Tarn- 
sin. Les phares de la côte méridio­
nale ont etc éteints.

Berlin, 9—Le chancelier do Capri 
vi a public une note spéciale interdi­
sant en Allemagne l’exportation de 
minutions de geurre destinées À la 
Chine ou au Japon.

Shanghai, 9—On annonce officiel­
lement de Ticn-Tsin que les cllorts 
faits par la Russie et la Grande H c* 
tagne pour amener un règlement pa­
cifique du différend entre la Chine et 
le J ipon n'ont pas abouti. La Chi 
ne est dispos- c h payer une indemnité 
mais clic refuse d'abandonner son 
droit de souverainité sur la Corée.

Y okohama, 9—l)c nouveaux enga­
gements ont eu lieu entre les Chinois 
et les Japonais. Les Chinois ont été 
mis en déroute. Les Japonais ont 
pris Selkivan ; leurs pertes sont insi­
gnifiantes.

Chq cents Chinois ont été tué.*. 
L’ennemi s’est enfui dans la direction 
• le Koshin. Lc> Japonais occupent 
Vashan.

Un décret impérial qui vient d'être 
rendu permet aux Chinois d'habiter 
au Japon, à la condition qu’ils ne s’en 
gagent dans aucune entreprise politi­
que. *

1/Abué Kneut—Déjôt géoértl pour 
Si Hyacinthe (Lh mrdioa moûts recomman­
dé* par l’abbé lvoeipp, dans " Ma ouro 
d’eau ”, à is pharmacie du Dr St-Ger- 
inaio.

La bigarre survenue entre les me mW en 
de iHgliflo Baptiste et un groupe do ga­
rni db de Eami-Koch coati duo à faire io 
sujet dcb oonverfaticD».

Lo révérend M. Grenier nio quo sa 
fornrno soit lu fi le do Chiniqoy. “ Je o'ai 
pas, dit-i , )'L limeur d’être lo gendre du 
grand Cbioiquy .” La mi-sion Biptisto, 
dont il (nf ici question, est la première du 
g'ore étab io a (Québec et de tangue Iran— 
yaifce. I b ont l'intention d'établir des 
rniflHoriN A Ha i rit-lioch et à Siint-Kiuveur.

Le ('hronirh continue a menuoer Ich 
éiuou'iertf de la mitraille de la oitadelio, et 
agit de façon â exciter le? esprits.

Il n'y n paN eu do nouveaux troubles. 
Le ma ire Larem a atauré les p*édioaots 
[•rot» tanîH qu'ilu avaient le droit d’etro 
protégéa et qu’il verrait si leur assurer 
l'entière protect ion de la loi

Les ofiiooH seront repris aux mission 1 
protestante»» d’ioi ù quelques jour*»,

l Erénrmtnt (t los journaux anglais 
condamnent l'entrefilet de L Ettc.tmr qu’on 
accuse d’avoir soulevé 1» populace.

Le journal dit que cette nouvelle fi a 
pas été contrôlée et s’»»! g osée, on ne suit 
comment, dans » os colonnes.

Soeléfè •jqigr/i'iill 11 ri» il 11 
i oui K* de Ht If y arJnl lie

( oNL’OIMlS DK 189 J 

Lui\ accori

J’aioinio Arotrt Iiimt (ht Jtisairr

Nous lisons dans Y Impartial de 
/Ile du Lrince-Kdouard :

Nous avons eu, dernièrement occasion d 
ftiro urio vi-ilo À l’uno des p un anciennes 
acadiennes d») la paroisse, dans la poreonne 
de Madame Mélomé Oaudet. Mme Gau- 
dot qui aurait atteint *os 85 ans le 15 sep­
tembre, est encore vaillante et en possession 
do toutes scs possession do toutes ses 
facultés infellootuo lo». Il y a soixante ans 
qu'elle c»t en ménage, étant toujours res­
tée sur la mémo habitation dont Jolie ot sen 
mari prirent possession lors do leur maria­
ge. Kilo artiste enooro régulièromont aux 
offices les dimanobes et olie dit que, quoi­
que vieille, 0H0 nou cédera pas su place i\ 
aucune jeuno ûllo pour nnccoople de d’hou- 
rr* i filer ou a tricoter. Sa mémoire lui 
est coojourH restée li If le et clic raconte do* 
histoires du vieux temps qui ‘•out vraiment 
intértjsfianlrs. Mde Oaudet a toujours été 
reooruomndable pour ses actes ne charité 
•nvers lo* pauvros et pour l’observation 
fidèle de ses devoirs de religion.

LIBRAIRIE DU SACRE-CŒUR
Ouverture des Classes - - Saison 1804-95

Messieurs les marchands (le la campagne trouveront à notre librairie tous 
les livres en usage dans les écoles des campagnes, ainsi que Cahiers d’Ecri 
turc, Cahiers de Devoirs, Cahiers B roui Ion, Plumes, Porte-plumes, Encre, 
Crayons de Mine, Papier à Lettre, Papier d’Ecoliers, Enveloppes, Ardoises, 
etc., etc., le tout à des prix modérés. Une visite est respectueusement 
sollicitée.

L. {i. CHOQUET & Cie, Libraires,
9 8 94—d in 129 RU H CASCADES, ST-HYACINTHE.

C
lî

Les Cravenettes i’ri

JVrr'H mieux tenuon—1er prix, Gilbert 
Côté , *.!«*. I«ouin Lalirno; du, .loseph Doh- 
maraifi , 1 e, M, lù. Iterriier.

Pour ) arpent de l»mti!l«'H I "r prix, M. 
K. Kern ici ; IL», .1, M. An liambiult.

Pour •. arpent de biéd’mde d’on^ilage-- 
I (T t rjx, Gi ber t Cô (■ , 1^°, J. M. Archam­
bault.

/’anas*» >0 AV //y n inth»' / ('on/t:**riir

Ter r»* iiüimx Intniu-— 1er p ix, Jo.si j b 
t/’O’é , 'ét . \ of or Vù é , .de, Ambruifiu MiH 
fit! , li, Louid ( iiibert , 5 j, Pierre Le-
1 K r.

Pour I ai pont do lontillev- Dt prix, 
AmGlée K imvillo , /îe, A bort Lamou- 
roux

Lour 1 u»|* ?nt de blé d'inde d’oriBiUgo 
1er j » 1 ix, Aniédéo Rainville; Je, Albert 
I «amoureux.

/\uoikfi J» l,>i /*//■>» u(afùm

Torrew mo ux lonuen—1er prix, Michel 
Ifoam ( g»nl , Kuh. i b «bot ; 5 •, .J p. 
VI u*lion , I Krw ( bipde ai ne, > », NareL— 
•u; ILnivior.

Lour 1 m punt d»' Ion t i I | r [>nx,Kr* 
(’inipde.ium , U*, J oh .Miclioti.

L»»ur \ arpent de t» é û'iridn d'ennihige-— 
br pus, Amuh'.o «Jtiequo.*» , J», i’rn CIbap* 
delaine.

/'•irotiuu dt St Thomnt <1 A</nin

Toiron mieux t» inn---- 1er prix, Ludger
Gauvm , 'J , B Rmburd ; Ho, André 
(Mifibut , J*, Alfred Kicudcau , .*> , ,1 B 
ArchaMibati t.

Lour 1 arpent do Jrnti'oH — 1er prix, .1 
B A1 chambtuit , 15/, Amodée Redoux.

Pour ) arpent de blé d'indo (l'cufiilage— 
1er prix, Alfred llionduau , 15*i, Aiuédéo 
I «( doux.

J'arnist» St-Char U*

FKOMAOE
Bonu Ontario, coloré................. \)\ X 51*

•* M blanc...................... iU à 5H
Beau Québoo, ooloré,............... Ô à 5D

** fil a ne 1 è 5l
(Qualité inférieure.......................... R3’ à 8}
Liverpool ......................................... 15 •», 0 a.

Itfll ICItF,
Beau, nonv» au do lab iquo........ L‘ | » 1 ** 1

de I ownfilup... I Ei \ l V 
de ( El e-T .......... Il à 15 J

(Pales ot un peu sombres)
A*‘ sont |ois heuleoieiit iinjf'rniéableH à la phii** A la poussière t f [«ofcUH» *i pour permettre lu 

circulation <1( i’uir, mais eacoro sont tr*s bellies *t de couleurs aifférenteM telles nue :
Bleues, M/rte, Brunos, P&FSFfU-----
Les Cravenettessont uni- Ikn»*'Tr'‘ AD£ 

versellemcnt r < c o n n u t s VahkI HE1
comme étant les murchan- ^^^yARNISHED 
dises imperméables e, ; don iWBoard
nent sur le marc he le plus [onvVwk.h r ono^'S 
de satisfaction. 1 .*/■'> , pp ÎO.f-

h qnt
Crises, Castor ot Noires.

La marque de commerce 
Priestley est toujours une 
garantie d’excellente quali­
té. (Demande/ toujours 1rs 
Etoffes rricstley.)

n
il

n 
1 *

M A LUI I K DK ST-Il V AGI N'I HE

y .medi, I Août 1894.
K» i ' M KH

Puîb lo (d 1 not.............   90 (<$ I 00
Dlgnnufije minor................ 90 1 2f»
Kèvofl, le iii 1 not................... 1 50 2 00
Oi lions, lu t.rer^o ...... 0 15 0
Choux...................... . 0 04 0 0ô
Kôvoh, Jn terrifiée................ 0 ou n to
Latuiefl rninot........................ 25 HO

MUAINn

Blé, le iniriot...........................Si 25 (jj 1 50
l'oiw, le iniuot......................... 80 1 00
Blé d inde, lo rninoL, ... 80
A voine, lo mi not..................... 40
Sara/.in, le mi not................... 55
Orge, le mi not........................ 55
Gondriolo.................................. i5
Graine de mil........................  2 50

I 00 
45 
60 
60
60

0 00

KAKI N K

y
biiin* ? 1 u f 1

!«»• plus efficace et le, plus agréa­
ble des H uniques et ‘les 

Stimulants

COL'RC HE >
J* à Cheval.

Poulies,

Elévateurs à F0in>

Teddars de Foin,

Coupe-Foin et pull, 
le de toutes sortes,

Outils de Ferme 
ri ; et Voitures.
L j

Latimer & Perreault,
20 r ie Laframboise.

VI e rJ b ! e s » ■<

I

A LA COCA DU PEROU.
IVm'-uv a v des f* ailles fraînln*s «LLo* 
r i d« i)iv»vtnance directe et, de jirenuor 

-, Vm M n ri il n i *î pr«: v. 
nvef; sur•■•■s depuis vingt ans dans tou­
te.- |i*s Mialudi» s des voies respira foires 
• t. 1 e .tiv- • Son aiTion anak'ésijinto 
sur les iniiqueusi «*t ses projmet* s sti- 
roulantes et toniques en font le niédi- 
e.)nient par e.veolience jr ooinhattre

l’Ane ml . 1m Chlorose, fa Dys­
pepsie, la Gastralgie, les La 
ryr gitO'., les Granulations (Je 
la Co etc.

eubles J
R. ROY & CIE

144 f?ue Cascades
ëJcï utiifia

Seconde porte de Choquette & Crin

CüH m««HH|t*ure eut en luuinfi tOUn li*«* 
ron do inonbleM les pl.H nouveaux » 1(l<
(ui délient tou lu coin petit ion.
Lits é ressorte depuis $i.J5 »» $4,50.
Canapé» depuis $4.50 h $/0.
Omises depuis i8o a $J.iiO.
Couchettes depuis $3 A $13.
Matelas depuis $3.35 A $14.
Tables de cuisine .üprûfi $'3.*35 a; $4.50 
Sets.d») chambre depuis $l ; A 500.

Venez examiner nos prix, nousim nom moi 
paade ccs gens qui annoncent Umr* Hlets, 
tel et te) prix et lorsqueoos client - -».♦ 
tent Ils répondent qu'il n’en on* plus. Venu»

far von s. nié me,’OUS m roiuMin

m.

Informe •

A ? \!. Choquet
qil a

q-:
(yllSC-l

i B i U
1 1

.HL
■ •i li­
lt li '

venial>ie »•* ftCf in 1 !*• «n< 
(loiilt'ilit (i* ::i tOf- , rie ! 1 
un»* liuinaniti toute neuv 

<I* !>“• t»*nr 1’nseal, t'E

Mardi;* 

Pour Lire

a»în:aiiie,
»‘i ,|| V ;l J. ! "Sf'l •
délicates.

; rnnnn1 \f r.i« » ms.

’/»!i lellt
aux

ni .*, • ,

r/ri ti f u
b

lens, Kl

*s descri ptives,

Terre» mieux tenues—1er prix, Léon 
l'rat le ; 2», Isidore Lussier , H*, K ru Ber­
ger ; L*, Mftgloire l'ratto ; 5e, dis Moh- 
Hier*

Lour I Arpent du lentille.4» — 1er prix, 
Map. MoNhior , 2e, Aimé Geolhion.

Lour J arpent do Idû d’indo d'onsila- 
ge.— 1er prix, Isidore Lussier ; 2o, Km 
Berger.

1 \iroitsc il< St Jiuruahé
Tcrrci» mieux Unuce—1er prix, Damtifio 

l.spierre , 2e, André Bo her , Ho, Louis 
Hévcy ; le, Altxin Chupdclftino , 5e, Ui 
doro Laporte.

Lour 1 arpent do lentilloH—1er prix,I>a- 
nittfio Lapiorro ; 2q Lovi Gbab it.

Lour J arpent do bléd'inde d'enr«iliigo— 
1 or prix, Isidore Laporte , Damase La- 
piorro,

/'aroiMw ilt St*'~ \tadi l<in<

ferres mieux tenue»—1er prix (iédéon 
Blanohot , 2c, Leondrv Marois ; H q Régi» 
De lige , 4 *, J oh. Dcfilauriom ; 5o, Ootnvo 
Beam egard.

Lour 1 Arpent do lentilles — 1er prix,Kd. 
Bouleau , 2e, Joseph Cordeau.

Lour \ nrpeut do b!é d’indo d’ensila- 
g( —1er prix, A Ircd Chabot ; 2c, Uidéric 
Üuusüioau,

/’aioitti i/c AV-/huis
forrefl mieux tonuo» — 1er prix, Joseph 

Bousquot ; 2o, Auiablo Girard ; Ht, .1.An­
gers ; 4o, .1 B. Laporte ; 5o, C. Larue.

Lour l arpent do lentilles—lvr prix,Km 
Allard ; 2e, C. Larue.

Lour J arpent do blé d’indo d'ensilage— 
ior prix, A. Girard , 2c, J os. Lussier.

J'inviftt' de St-* lui les
Torros mieux tenues—1er prix. Lierre 

Berger ou ; 2q Map. Lartviôrc ; Hj, Théo- 
dule (Miaruer , 4c, Lèaudrc Cuurteman- 
oho ; 5c, J os. Bernat d.

Lour 1 arpent de lentilles—lor prix, 1 rs 
Lanviôro , 2e, Atnédéo Kamourcux.

Lour J arpent do blé d’indo d’onsihtgc__
1er prix, Henri Moreau ; 2c, 8. Lafronaic.

Lanu'iK dr Saint-Damast

Terres mieux tenues—1er prix. Evariste 
Tétreault ; 2e, Dimaso Léonard ; He, 
K donna Kavroau , 4o,Calixto Gaucher ; 5 ’ 
U. Beauregard.

Lour 1 arpent de lentilles—1er prix ; 
Moïse Dépôt ; 2j, Xavier Beauregard.

Pour i arpem de blé d’iude d’ensilage__
1er prix, Louis Beauicgaid ; 2e, Ciéophas 
C hoquet.

J N Lemieux,
Sco.-Tré .1

Kariuo on quarts...................  6 60 y 7 00
Karino en poolro, KM) Ib.... 2 25 H 25
Karino do blé d’indo.......... 1 60 1 75
Karino do gruau.................  H 00 3 26
burraziu .............................. ] 75 2 00

VOEAIU.EH KT MiniKRH
Dindon, la couple..................$2 00 (^2 50
Oios, la couple....................... 1 00 1 50
Canards, la oouplo jouno.... 50 00
J'ouïes, la (ionpic........................ 00 75
Poulets, le couple....................... 35 4M
Pigeon, la oouplo. .................... 18 20 !
Perdrix,lo oouplo........................ 50 75 !

VIANUEH.
Bœuf, la Ib.............................  Il 08 (j 0 10
Bœuf, 100 Ib..........................  5 00 0 00
Porc Irais, la livro................ O 9 t) 10
Lard salé................................. 10 00 12 00
Porc frais, 100 lh................ 8 00 ft 00
Mouton, jeune, le quartier. 1 00 1 25
Veau, jeune* 10 quartier... 0 50 0 85

P KO DU ITS OX I. A TCflM»
Beurre frais la Ib............... 0 20 Q 0 25
Bourre salé........................... 0 18 0 20
Œufs frais, la douzaine. 0 12 f) 13
Laino..............................  ... 0 «#() 0 .16
Laine filéo, la lb............. 0 06 0 70
Savon................................................... U 01» (J 07

PAGNUEI.O FRÈRES,
SiiuN ng/uiî s au ('nrri<l.’i pour MA!» IA NI te CI i } 

de l’a ris, <t 1»* t!Jmm pagne UoM Lack Sec. ( 
10-t-lB — 50001.

Mue C.'nseiide*»,
ST- m \< I N I I1K, f.Q.

Tclep. 20.

\i*«3T Ai

• .V#

■ aire fois ocruot /• ir 
u:o r, marchand 
ussurt .v.

M. CHU OUHi v )t luira do sa LL
hra-ri. 1 un Ût IA i • JH i nient •;«• f / u» ior ordre et
l i»n j» BHOr ti, t. .10 : Livnurt io 1•riôios, 1.1 «
V|*0j) n-«rôt iqUf f nootori s do t!diOÎK, Ou r.
ni tr* Livrrtb Ui nod LIvroH<do Cia •ho Four-
mtnre •li­ Hu-••au, Tapi ne•ri« et spécialité

ner. ht* Lient «U <rav liras.

Prix modérés.
4£T Uni visitt est sollicita r\xnt 

t'aller aille 10 s. , r$
U. «llfOQr Kr, ï.iLriire

L2 i~ -Hue Cascades—12-1 

S C- HY iiYCi:NrTlIE
9 e, •'»'! sm

I i VJ ml

DIVERS
Miel coulé la lb............... IJ 10
Miil ou gateaux,la lb......  12
8ucro d’érable nouveau,la lb. 07
Graisse, la lb .......................... 12
Tabao eti feuille, la lb.......... 10 15
Paille, le 100 bottes..............  0 00 2 5U
Foin, le 100 bottes.................. tî 00
l’eau de bœuf, la livre.........  0 02
Peau do veau............................. 5 00
Sirop d’érable, lo gallon.......  75
Peau de mouton, jeune.......... 50
Coohon vivant, vieux.......... , H 00
Cochon vivant, jeune............ 1 00

12
15
OS
13
25

7 00 
03 

5 OU 
0 80 

60 
9 D( 
2 00

Machines Agricoles de toutes sortes.
Aux cultivateurs de ne pas oublier que nous sommes constamment h amé 
-iorcr nos diverses machines et que nous sommes en état de leur fournir ce 
qu il y a de plus amélioré et de plus parfait dans les machines suivantes :

Moulin «i batt re simple et double, patenté ; Presse à foin horizontale 
perpétuelle,patentée ; Scie galandar et .Scie ronde combinée, patentées; Cri­
ble champion, &c., &c., &c.

^ Nous avons grandement réduit nos prix pour cette année et nos con­
ditions sont faciles.

II est de votre intérêt de venir examiner notre stock et d’écrire pout 
nos catalogues et nos prix avant que d’acheter. (4?*Adressez à

o.

V. - TMh j i u
j là *ji» ut

COIN DBS RUES

William* 4*1

0 T-STA C nsTT il Z
M A N ü F AC T U RIË R8 D B

Vortex, Chassis, Jalousies,
Mouluros do toutes sortos, oto.

Aussi : I ènoupago et tournage tixo* i tu J 
sons lo plus court délai

En planeur, ombouvotonr nt un «échoiront 
ôté ajoutes .» i olabliHS'ii.ioDt afin do douodr 
ontière Batisfaction au public.

N‘ His ach* l* ns ot Tondons tonton « 
de L.i» bruts t préparés aux condittoos 
pim* ava(|tagenyetf.

Or u’einploio juedu bois do promiét • |ua- 
itô.

s, St-Ifvuciiit]»

A. CliKNKTTE, Clerc du Marché.

Avis 1M PORTANT — Lt Choléra —Quo 

oeux (jui ne l’ont pas déjà fait h’empressent 
de so procurer une bouteille d'Anti-Cholf- 
riquo préparé au Dispensaire do ftaint- 
Hyaointbo, par lo Dr ftt-Gcr.u ain.

17-7-94-uin

é KKHIi: GODIHI

Ayant décidé de revenir vivre au payh, 
j'ai le p'aisir de faire ravoir au public que 
j ai acheté le magasin d'épicurien «lo M. L 
Girouard .situé dans lu bâtis.o d • M. «Jean- 
Baptiste llicher rue Ca*cade»,où je tiendra» 
oonstauuncnt en magasin des épiceries de 
premier clioix, tels que Thés, Café», Su­
cre?, Sirops, Mélasse, Beurre, Graisse, 
toute» sorte» de conserves, Savons de toi­
lette, etc , etc., h des prix exuômemcct bas.

MT Lue visite est sollicitée.
GEORGES GO DRU,

rue de> Cascades.
1 7394 a 11

-------------- —V—»-rrr-

Aoyade— J. Forester, un jeuno fermé r 
très limé de Stouffville, Ont., s’eal noyé 
en prenant un bain dans la riviero.

i

VOUS 
DE

PAIN
KILLER

V
POUR'
TOUS

TROUBLES
D’INTES'

TINS..•
T

L. S.—Nous avons aussi des machines à raboter, à scier et unbouvete 
Kngin et chaudière de io à 200 forces.

I %n À 4, MU

tff» a?
il

Languor,
Hoad ache,

Constipation
Removed * y J
Tr^thui’*» Seltzer .1

Sold hvTamuU t r.i ,N 7^ 
niul Dru* .M-u *Nv«ry"

Nouvelle .Boutique.

\T

^ ;* ^ •
- ,9f -•i ff.-

r?

» . ‘H

-'ajt*.

A

H

» . « ''TA.* : .•v*-*.> •♦. 4P* % . *’J*J • - «
■J- v- p«Z1# f •

1 y*. • %

«M- v,, jf» ... ▼ — - ^ ^ •**Ü. ; 41* » t#* . ila"
• • 'é ' j)!i •' S*

|* v’ * k 4» > **jr l* *• • -T"*

'V;
N V*

T?

y »*• !»" i
U

m
jf1 «

'i
i

\ r^-o

. MW
I Mombier

Et poseur o’appareils de chauf­
fage, d'éclairage,

1)0 BalllN.
Cabinets d'aisance, Eviers, (Sinks) etc 
V après les systèmes les plv* per feet wnnés

TOUJOURS UN MAINS :

TUYAUX DE GRES
Agrès de fromagerie,

fie puits irtfsûns, tupu, çompî, ballA
I)e toutCN Nortec.

Rue St-Àntoino
PLACE DU MARCHÉ.

1*__ 17 U MJ

l»ï A >M ÏÎEK-O )5,

No 148 P U 3 CiSOADH, ânoienoo Maison L. PLAMONDr.N

"i

M. BLONDIX fait une spécialité de la pose des Fournaises x m 
chaude et à vapeur,

M. Blondin a aussi une nouvelle machine pou. couper et tarauder l 
tu> aux et faire les nippées h meilleur marché qu’«a Mor.tré.i et i lem . 

Valves nécessaires aux fromagers,
Tuyaux en fer et en plomb,

Tuyaux en grès,
Appareils à gaz,

Appareils de chauffage et de lieux d\iisà..*of 
Matériaux de première classe.

OUVïtAGIS UAltVMI

Une visite est respectueusement sollicit
l an à 10-94

SAU. «ULKlipn ill
Magasin Généralo

Une Si-An toi ne, Place Un Mnr ’S
ST-HYACINTHE.

EPICERIES, PROVISIONS, VINS ET
LIUUEURS, ETC.

Ferronneries et Peintures,
Faïences et Wn*»‘rios,

(Jh ■ •

ittiircbanïriscs Retires et |ïüuiicauieî.
r. Il A SI) ASSORTIMENT DE

PoelCH c 1 « * tou ten *aorto.-« 
KournaiiseN u M>n’

COURROIES EN CUIR POUR ENGIN*

Louifl Bon finnois. Edmond Ûuertnu
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À nos Abonnés Arriérés f™'1” pr**«i-a ;.u«. *i«-pouvoir r«mttm Nouvel !<•<.« FiFur homme Kir pied. Il avail r«çu doH ^ » tllto l-iLTcLlli^CI Go
^ ^ ^ blessures hsmz Crim es à la gorge. —

É*i,iL.\ É i,4: A\iS . Main, chose prei-qu'inuroyab'e, Hamilton ! Lu planit, Murs__!

10.

Le mon-lo • (‘ioiUili •

Nous regrettons grandement qu’on do Toronto X Montréal.
a.Va»n '{\n* 00.u? (Jftf,n' rouse position quo est eu émoi. Un amioqohxh préicn-

nous oblige d’user do rigueur pour 

forcer ceux de nos abonnés par tiop 
arriérés à rois payer. Un grand 
nombre nous doivent deux, trois, qua­
tre ans, et même plus encore, malgré 
nos demandes réitérées. Nous ne pou- I

Lojuge Dugu* a eoudamaé l'imprudent 
X 85 ou cino jours do prison.

• m •

.losioru me v ivn»;

,K li;‘r:'a T" 'lix huit dètetms (inc l’on 
I«lisait travailler depuis quolijucn jour*
.ldtropuütun Ho'piial, Mtuo lout pro-do 
la prison, uvairut t’uuid lo complot des’,, 
vador eu sautant dan-ia rivière de j’JSst.

d^nt, *|uo les habitants do la planèt- Mars 
répondent aux signaux (pio nous lour 
avons ad’oHsds au moyen tlo lignes r-lcotri* 
ques lumineuses il y a quolquo temps.

i ^’,e trttrr. i/f Smto Cuterio—La mère . . — —
de riante Casctio, «mi mh du président i A.u“8"6 aprètlo iéjeun. r, v> r- six h.«. 

I (Jaroot, u écrit ;i Mme C iro. t pour lui de-i r0 ,'. lundis quo trots gardicnn

* SI (Ij'llltM* ItolgUHilt

On Ira me poignant -'est déroulé pen­
an péniteieior de N w- 1 

’ h. d Itineliwehs I ran,! $40,000,000.
IISTVF1TTEURS, -iotiV'-noz-V'ois .pif la PATFNTF

tJélétone «a r:‘PP('rlé £40 000 000 enlx>1* lour obtenir une bonne LWTKNTE adresse/­
vous à.I. Y. MARK». Ingénieur Civil et 
.Mécanicien, i\o \b » rue St-Jacques, Montréal. 7-S-!H-a

vons attendre ceux-là plus longtemps. ç "lu ^'VIor ^ imrc Jo v*

Nous le répétons, nous n'enverrons 
pas de collecteur à ia campagne cette 
année, et i ojs ne pouvons pas atten­
dre la bonne volonté de chacun. Nous 
les prions de nous épargner les dé­
penses, les tracasseries et Ici ennuis 
qu'entraînent infailliblement les pto. 
cedures de ce geme.

Donc, a partir du 25 août courant, 
nous commencerons a remettre entre 
les mains de i ru avocats les noms de

b N C!f»UK »'OUKE< i lONNEI.I.K w"",v‘l •' \ hiiuü uiriH pv....... . . x ... . ,
mander d’inter vooir nuprès di président j .°'n _UTMa]fnt prisonniers X l’ouvrairr,

r 1— ........... - .—» i— _ Cai*iaii’-Pi'ricr utin *1 obtenir u 0 ooiuiiiu— ; ‘ \ Ii:v * Dhn Donohue et David
sir ,Joseph do M iintre âgé do >oix «me j **tion do la point* cipitalo p»on >noéc 00mre . ' 1,1 ' r’ on* tlî ;uidaoe d'ennuyer do s'évu- 

tu d • *• npatuitre devant t «b iual tla-crio. La tm*ro d»i .’ondiunnO ,t mot t a ! or °’ ‘ ‘ < i l ^ dan ; U iviéto, dm- leac.- vi
ooiru ionnol d * u rfri» 0 ou-* i'iiuvilpaiion J r* v11 "ori b.s une ietiro dans Ituiucllo i» 
do v , lo tait ur Molle »K unie l«ost,Jüho j du ^ ' ' noro mere. Jo vous écris coh ijuol- 
moi h ni* b’ao connu . | que-iigooa pour von t upprcr iro u 10 j’u

..me- r,\ i. m.iüdor n .ç vioouito Jo» dt«* ooDdaiutie .» u.ort. t^,uo dovez-voun pci.—
.-cjJi do Mai,mro, lui aurait le 20 8or 11101 l Vont no pouvez pas penser
juin dernier un violent coup Jo cauno sur 'l 10 J° **uin un as^nssin et un mal!.utour, 
iu lôlo. Cotto voie do fait aurait oté occa- ^ 0 connaisse*/, mon bon omur ot la ton— 
sionoéc par la rupturoqui venait do so pro- drosse quo jo vous ai toujours montrée Kh 
duiifj entre la jeune leinmo et son atnaot. bien, mon cœur est i,? memo aujourd’hui.St 

A l audienoe, .M. Joseph do Maistre a l141 oomiuisoet acte, cost himpiemont parce 
reconnu la violence qui lui iMait reprochée, 4Utî j iatigud Jo ooototnplcr un monde 
mais ii a ajouté qu'il avait été provoqué ’<l *10 rotuoroio lo prdtro d'etre

.................. .......................... ...........  , ........... par le coup do poing quo Ml'o Jeanne Ko. venu me voir, mais jo no désire pas me oou*
• . t - . . . ** lui *vait donn^ en plein virta- o oiiejoiies lessor. Je vous salue mnm quo mes frères lM su-pendus de leurs / motions ju-mi i

eaux qui nous doivent plus que I«* ; Heeond.v aupHrf,V;,nt. ' | meH et ie« ,u«w6. Aveo mille l>»i’ P,0H a,"Pl0 informé. J 1
montant de l abonnement pour l'an* Après u humortntiquo pluidoirio de 11’•

but «le -agnor lu rive d'Amotia i 1» n.jje
' 1 • • • i . . . ;

omiufcuion- ont oté mises à iVa/i m iouto 
. l‘cr.dcr .» cté pu mpUnicu; oaniure. ? 

rocou d u ii av, pdmtcnoior ot mis au ca. bot.
. ’l ' ' 1 ’ * IV » 1.1 .,>!«’ , u, -

41 lUull'JD '[‘i^e .i ui poursuite ait pu lo
r joiudie. T.m(..•!;>,s il u a p;i, 0té pnss*-
ülo JUH- - ' •

t’eu • JHtutive d’éva,i„u a eau-«é un Vit*

f t I ' * J''

<lUMl" 1 ptT'Heiii do retrouver son corps.

‘ mo' '^4lH !oul u” pénitenciur. Les trois 
gar hens qui oouduisuiont ios prisonniers, 
au momont do a tentative d'évasion ont

1 acht'eV I )('-savitels
NOT AIRES

. • • ' *

ATIr Kfl■rON;

'•<u

30 3’J e.j -j
n -.* a. y » » -i . *. 'j * — -T-» t *»*•> * -i i A ... -- TT• e* «d

a»\ IL- M . Dtto 1 ;|(,r.» foutes les u iluilVH1 Ion* 
riiici

Mil d*.* '1. ! lié en l’.ii *■»* 11 «1de ce

J. DK. L. T Ai Ml K. J “s. F. Dés\i:tkl8.
a l \ > • *1 » I> » ».s I \ SA LM-' 

or mni,-h<< f«
A u

Tout daim l’at
lIlt'lM t ’ 11* il*! •1 ' * • i ■ i ♦

l ••• syst i'ihii ,vst 
L’.»r. IVnvint ,

m niouvi**

Ml* jMl 1.14* »pl#' *

nce courante.
Avis à ceux que cela co iccrne.

ECHOS DU -JOUR
Vrrsonnet—M. Arthur Majeur, employé 

A nos ateliers, nous est revenu apros un 
h» urouxhéjoui \ Troi -Kivières.

Vour h s Etats-1 n is—MM. 1*. .f, Ucrirc

Mo J u dernier au Dotn do Molle Jeanne Ko-i .. , . , . . IA O T ft F a ’irut-hnui ^sé, réclamant un Iranc t titre de domma- | ‘ j 1 ^ue iuo cll^° ;,c ,,ia^q!,c duns * ' * BEAUCHEMIN, C. R.
2C‘«intétèt?, Mo Cluitnboisier a présenté la 10 u)stuUK p^i<ait. I. /ait de >a beauté a u.m .
defense du vicomte Joseph do Maistre qui I Um ^ 11 Kkm ° Piurt grande quo cello du
a été condamné à 100 fraooB do doumta- j 1'"’" lol,!mcH disont “ Ouo Bureau Rue .lu RO, I

In.érA.a ré,l,.mrt °“"1 00 P™ '«'U ^ I» UintlèrO qUO J ' •
de la manière que io oosturuo e*t fait. ’
Mais on doit avoir une matière, a it renient 
on ne peut non faire. Les K to Ile h Priestley ; 
sont reconnues comme les plus belles qu’on j 

i P0111 avoir, et dans la main d’une modiste 
. cilos atteignent une g-àeo saos é *aio. i.a A V<

1 ne \ îH<* terrorKée

N"Us lisons dans lu “ <ii/.cUodo Her 
thier. ”

ST HYACINTHE.

)

ron e J. !>•-rgoion, marchands de oetto devraient taire ouvrir les yeux de ceux pu 
vihc, panent aujourd'hui pour un voyage | ont rcou mission do maintenir lo bon ordre
1 là • V % * l

Il sc pusse dos choses do ce t3tnps-oi qui ! lnar l u" ^ 1 ,n mrco lV-,t 1 Klauch'
vernie. RUE ST-DENIS

I lit l/« i)i

VT

ST-HYACINTHE

X Ko»ton et «t Ntw-York. 
Don voyage.

dans in vil e de Uerihier ot do protéger 
j propriété.

CompUtrmmt rèiahli— Nous saluons . * " 1 l!> Lii ' fl10 ht'. if d-*rni«T, des i C'est avec douleur que nous eur^ dirons ! 
avio p.aitir le retour t la eumé do M Aiox I J0U“es ~Ü"S M»*oi-M. omeat, -o Boni livré* .. pénib e aeedeot 0.» arrivé a Uvl

1 rie* a,-es, e b >g»adago* .,tti no soraunt to City, Dakota Sud, a Antlu 
lores nulle part. --

Mi jimvi j Jacques b ourn ie

.« *11 u< : ||v 
QllHlDl il 
IlilpIMi'i 
dVtii

. .•

Mil..* 
VII t»

R i
• - A * *

par

• 1 ilr'l • 7 f 1| 1 L** I.| \ .'1 '•'! 1ir 'iu noiM'i iel, le ii • oui) ru t0'
OllUeilsi 
h ««ill-- *•

ion i|cjs biji 
uvnm* a le

"l.v, et le t 
lai ix'. '«j«lové ! V 1 • 1 von • v* Kilos’ avois % 11* in (lit

avauxm ehe
Uii'ltH'Ilt I 
R'DMlt Uit'leur du nwu. ..jmi. mai.q c*in*r.i 

(.otisulterplus tard.
Au moy**n di* •*.h Im*uhouvrier» **t «lo 

importntion de dimnimts fait** parla So< 
qii'dy diunmnts nVdant jmih hhumAh, m* » 
de lixiitü • patrons »ht >• mu ut tous !*• 
de lu diminut ion dit prix do fabrication 
sen ce d< s droit*» t*)<’Vi h mii

va
tilts •

"Uper.i *• plus
* i 1 u*i c J" tr i*' ehoviil, la 

». casser «*t. qui coûte, la 
r.md* 1 ,n01n'i (‘*h r l” 11 r lu dire réparer quand elle

' * -les* ‘ hesoi ir nrat - aehete/.-iui um» do
Muent pu* (Jossitt

in• i *pon.ti in

* i» i
•: do l’ab. ;

m* j
iHH'ifai’tu*

»1 0

L AT IM H & p RRKA : : LT,

Jh Kuo Lalr.it 1 o

ll* iiry Itirlis ,V 1 sl«.
l l iiHtrum | 

ro.s. S,I. .V

•ur lout- mrteti 
orne*, Voitn- 

*V e.
ii

andro Piton, omployA ,-ur a ligne do che­
nu n d* for des C*mile.s-L nu ou il agit 
comme conducteur th train de passagers. Un a enlevé dos <»lû.nros, dép acé dos ! |>r0( |co

. r > . me \V. Biais,
«1.8 «io M. I i. Biais, marchand de .SU t-

HUIS8IER

M.VGKNTA, A. •( .AK; .i N L>. Q. i J'1*:.',
*■’ I il'* , .\

f n »■«'

II.* .1.

La Lt'ad City Duly Tribune doon| perrons de maison, défait don ponte, colon
Au i\ord-Ouest—M. l'abbé J. B. Morin ce les poites d’une mmsem, on a commis I Oommo suit 1 n détails do IVoid m» • 

partira le l septembre prochain pour lo I mettio un a-^at brutal sur un értt d la- Eo juuuo B an émit em*u"i uour travuil- 
' | mille ci *ur ,a jeune II e, ol oopooda.it les ;er dann une tutno et lo H ju.llor dorn.or

M 1‘ « «m ni»‘: .<
I saisi**?, i*«»t!♦»«’.tiens,

l»nri*.’ti»

c , «*• >nlier. fi

I tirii
i«tu«'ri signitii'utiMii, J Mm 
i Y* 111(11*11 bien lui

•n
Mills .mail

’/ Am c. < ; ; MaIll'HII I*»*' « « I» • i4 * * | , » .i m | .
j .» un M.nid nom i.?.* d** n

Nord-Oueai.
L* a organisé pour oetto date une exour- ; autorité- rtotub.ont fermer les yeux sur do 

sion spéciale do .Montréal X Edmonton Les *en b abh > mëi’iits.
billets, aller et retour, bons pour 10 jour-, 
ne coûteront quo 8 K).

L'cxearhioo ?e fora par lo cîicmin d
Canadien dr Pacifique.

uors qu il étau, â la voiiie do lerminor scs 
travaux et do retourner on (Anada, i i

r

Ls./eù////;;J
ii • , * w v w ^ • vu Y/liUM'At». il t

our.s un sc contente do xairo payer uuo cuum t imnn.i u u v» ; v J I Mu trouve .a mort dans do bien tristes oiroons; Dw W;0U d amende et o est tout. , lanoeH. Tl ûlttit b#1^ u.rsquo tout à oou-
e tor i O est ptutot nu eocour.goment qo une or, b oc do pierre -.’est détaché du h.ttt d,

I mir.Utnn fil» tin ilnnn.i ^nv nm.»u ! t •» . . ..

d'autres iiv int.i^c- spirituels 
vent quatre \m l'an 1 L/m/.:

I tlte tcilli!*' t Ci « 1 II t r| i'sh'i )i t «•,
•n Ht'n» envoy <* p.i 
nil*!** m l*ev. I*"|V>i.
• i' Viihc-I«unit*'ii

ni .lin 
•I jouisse 

fie nlm

■I leilpMli 
•Il "III IV

A ''•m, donne qm
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nd
«•filet
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punition qu on donne aux coupao es.
. . i S'il y a quoique» choses auxquels tien-

j «■- • i *—»•• u. *-

let, VA K. Fontaine, E. Lamarche et J.

t do un
a carrière, à une hauteur d’environ douze 1 

pied-», et Test abattu sur lui, le nmtimnt
soudaine. On

i Iran•• orté à a , , .. • -i i,«•

.«.*11».
1 C<* \ Pn*re . I r J > | \ 
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BergcrOD, est part» dimanche matin en ! -:A\ot’r™™AV0 ^rilHe'jArpn^n‘‘ 0“J Ôtai°Ut Mmout » lft ^

‘n '........... U~ ’ mnic- ou ,ü» h0,n,M08 du P011' 1 J.o défunt était âgé do 19 an* ot ri mois.vcy.go d’exouraion au Saguenay et au lao rcr un jJOf j.
S‘(>‘Mm. >cv.Dir ... JS' l'“dr" «I-1 SmÆm »o, .Mm mdolfa.... i

jourd'hui ou dè« [os premiers jours do In N.)U, voyoo„ „ nQn ,1H p011r I01 1,“nlllû'
semaine prochaine. left aufoiiiés do a vilio no loi aient pas don | .. ^ .

Mnrt d< M. Joseph Hamel—QuéboO I d|,’uiar°huB pour connaître ceux qui se «ont 1 N lA"!N UA/‘Alt KN ,;.K0S l:i KV Dr*
r <- *-----»•*  --------...» * i au.—INoub vendrons ci ici au premier

soin 11||4* 1 |ii *,*L.« • K). I.c jp f riorme! -n^ îgnant «
pl'Oii t 1 lOUlll) _l« ,f ■) ■t v icimii' K, h** '.h
soin t'iut iiart ici 1 ! ici'

Le Collés... ,irt, -( 1 ii'ime le v-ritabh* eUKeiguenient «
met!ml. 1 Ll CM seigno le lyjK inning, lu stélK
pliie des d"•11X lu . JMII le KU'Ilie svM*ini(
grainmai iv, l'art ail-, letnvK d’.illiiuvs,
etc. la* d» parte nient cni un u.iito les quest

«jUOM e ■ t Lp Ni J 41 au pn skinbie dans le l)oiniùioti.
D* H COtUf; «’on v riront le 3 de >epUMuhnL. 11 .1.Il* 1 t OJv.j»..>itdnn t*f* *^4» f 111 •itee. t’n pn>sj)(‘('tus

tenai plical ion du coup; it’etudes, !«• prix

mm*
•uni-

A ^ ' ,r*
\ /V l-VA 1 x A! ^ C/vs

154.71

•u cheval.

*i ti
091.

vient do 
citoyens

.o perdre un (i** hcs plu-* distingués | ,,n'lu> eoupablcM lundi des scies que nous * ‘ .* ^ Vn l^!lH
s dans la jtersonno do Al. J oser, h venons d- mc.nonncr . t ne ios l'oraumt pas • U‘fn* ‘f®, U,u'''
, d* lé à la Mai baie, d l’àgo do 72 P«”ir «»»»• : “éritent. Sirô nllTè no : 1

Nous avions bien raison do dire quo i a c ^ acc 1 no r,mïü^aHamel
a,i8* , , . .Al. Joseph Ii .mol était le chef de l’im- ; ‘)uai d iliû* un0 vu;e» ia 'V™** veut cor.
portante mai,-on do commerce Hamel cl 1,1 ' iîl Î0UL üt arr,Vl' en con?»**- !
Frères, de yu« bec, qu’il avait fondée avec 1 KL0C* # m

^od frère feu Abraham Hamol.
Nous otfroDs a la famille en deuil dos ^ J 1 A T i i}% au J&KflAHl i4 

plus sincere» sympatbica. j ----------
Excursion—M M. Armand Lanctôt, cm- l):4n.s so^ ûdr08^ al> congrès, le

ployé a ia banque do St-üyaoimhe, un do la clxoto* ai',r0M avoir parle de ht
ses frères, venu des Euts-Unis en promo- ri'v lunon ^Ul a ^urtA i ^osja buio de Rio-
nado ici, ot AI. Maurice Lamoiho,employé ’ ,l Janeiro,ji»i •• septembre 1-,.*.; jusqu au

notaire, dihtriot do l,: mars ttj°ut0 (lu l1 «^eot doau bureau du protono 
Montréal, soat partis, en voyage d’exonr- ^oigaoiscr la manne, qui a beaucoup souf-
Mon de ohaeseot de pèche «ur la rivière Ri- |,.r| 01 dao'' #a d,fiCIP'in« et daQH -'«n m»«é- 
chclieu et le iao Champlain. 1 noj;
i Cette excursion durera une semaine ou *-'aucoup do navires ont été mis hors de 
doux i combat et .e personnel a éprouvé de nom-

Boa voyage ot bonne chance. i ^,eUlie* P01"-1'8 L*es idàcs "outrainé,
d. nt a tant pane 1 amiral révolté da Ga-

'Ut.’H nos marohaudi- 
x du gros, afin do 

MuindiHcs d'automue. 
Que chacun profite de cette grau.le réduc­
tion. Le tout un seul prix.

I)ép>ir tenant du gros : Kl sèbk MoitiW. 
Departement du détail: Ukmu Sicottk.

•fl.ll.lHill1 
\. I r.* • ..(-

^•itx eiivovi* 1

s«fnr, lu mi* 
;t, ila clmr- 
tc ^‘2f*.0n on 
11 rmâiit he.

A

Montreal Eusinc-s College, V0,TURES 0r- » tes sorte.i

.arré \ îctona.

aio.nti:ka i ..
j Buggies '»uverts * t enu/erts. F!

p:»
la j

: i • 
t do

unions ou
LÎI1J

roi js mai:

Un Français dévalisé — Un Frac*, »is a 
raconte au con.-tabie Taylor, X la g.m 
Bonavanture, Montréal, qu’on lui avait veroement s'est vu oontramt de faire appel 
volé $-00 (ju il portait dans une ceinture, au patriotisme d iq officier général eu ro

ma, ont été partagées pur ia plupart des 
îliîiers do marine, .i tel point que le gou-

L'auteur de “Jonathan t n sooti- 
uont, Max O’Ilell, parlant du génio d'in­
vention des Américains dit : “ Que u'in- 
venteront . *< pns X Chicag * ? Fendant mon 
séjour, ou pariait d'utiliser comme moteur, 
dans les machines a coudre, la puissance
•le la paroie........ ch z la femme. En effet,
en mettant le menton en communication di­
recte aveo les roues do ia maebiue, *u y est.

Homme u était pris de bois on, io constable 
le conduisit au poste No G. Ltl on apprit 
qu'il venait de Winnipeg et voulait se ren­
dre X Saint-Hyacinthe, i; dit qu’il avait 
cet argent dans une ceinture qu'il portait 
autour de son corps et que pendant ie trajet 
ou chemin de fer il s’e«t endormi, et c’est 
en se réveillant qu’il s’est aperçu de la dis­
parition de son argent. [1 c’avait plus 
qu'un dollar dans sou portemonnaic.

LE SAINT-SACREMENT

Nous lisons dans ia Stvvitnt' Religieu­
se :

“ Le vendredi après la Pentecôte a eu 
lieu ia procession générale de toutes les 
paroisses catholiques d* Manchester ot 
à ta i ford. Plus du seize milles personnes y 
ont pris part. Par ordre du bourgmestre, 
les voitures ne cueillaient pas, aucun tiafic 
n’était autorisé dans ies rues et 300 poli­
ciers avaient été désignes pour maintenir

liane, parce que, exception faite de ceux 
qui so sont franchement prononcés eu la­
veur des institution- répi.b.ioaincs, tous les 
autres se sont dérobés a i’ao< empli isemo l 
de leur devoir, permettant ainsi de croire 
que la contagion do l’esprit do révolta 
a;ut gagné protque enuérui ont la marine.

(J est pour oetle raison que ic marécliai 
Feixoto dit, en son message, qu’il est ur­
gent do ia réorganiser.

La révolte est venue montrer clairement, 
dit le message, quo nous n’étions pis et ne 
sommes pas prépares pour repousser 
promptement une agression vouant de l’in­
térieur et encore moins uno agrès-ion 
étrangère. Pour parer à cet inconvénient, 
ie maréchal Peixoto va faire entreprendre 
des travaux urgents daus les ports et sur 
Ica frontières du Brésil.

Le maréchal fait le plus grand éloge de 
1 armée do terre qui a’ist rendue digne de 
ia reconnaissance oationaie par le rôle ex— 
trêm« ment impor ant qu’elle a joué pen 
dant la rovolte.

J’ai appr rfé un -lock de beau tabac, 
aussi grand que n’importe quoi manufac­
turier en Canada. Je veux roussir en 
affaires pur de- moyens onnôtes et avec 
ie bonnes marchandises, pu - autrement. Le 
“Fascinator Extra ' est un excellent

5? SURES

• 1 onooni, t liarctts « <!« viua- 
t laisir, Mikados, Kensingtons 

Samiringfians, Wagon-* d expr<‘s>, Wa*Ton8 
pe. forme, *te., Ae, T-mtox *»irtes d’ins- 
trument.s acricoles
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On nous signalo la gnérinon presque 
miraculeuse de Mme Joséphine Proulx, do St - Hyacinthe le Confesseur,

I < I I I ' I Ml I VI

Seule Lio-ne Directe

l**j»l Mi l" lit •; f|) sill
m •{•> lu piviniéi*' c 

de l’autre ••«•
*rî ii?.» A nan ic i '*

î jimfuiidtMii m vljeiuin de la .s»"*ourlc eom 
■ ••«•mm «ni.v iil.iu et livre /•* renvoi oflhieL d». la 
; * Ii t c paroisse, *>im le uilliioio eent finir

-o. Cm* t»• f**• sifnuc *•]» la 
Kilair», air !,* liMixièm** • •ik*i 
nii'jite aux plan i*t livie .!»•
Ilf«* JMirOlhVSe, *(*!]". j* llUtlUTn *

; none**' en front
it" riiiai, en piofondem aux terres du

dite t •.«! «tisse •n* St
ession, connue et tie*
ivn v«*i oîficiels do In
■«fil t M)i\nnte-«- t-« J un­
].ar U’ cjl.-lllill ie !a

l’ordre. La procession compreniut^ntr’au- , r . . ,1res, UDc treotaino de fanfares. Un y : , Kn'? d° .J*ac'r\G~U ^ d«
eonpuit an moin« 300 bnuntèren. Le. donner ana an prt«dent Poiioto do pro-

journaux OLt evu.ué a piua de -!Ù»J,uOO le 
nombre de -pectatcur-, rcspcetueuroment

mu'gucr les lois du congrès dans les Ib 
heures qui vont suivre cl qu’on ne lui pur*

Centrai Fails, qui souffrait du beau mal et 
d’une bronchite il y a près de trois ans, et 
qui a obtenu sa guérison en prenant »ix 
bouteilles de Régulateur de la Santé de la 
Femme du Dr Larivièro et quelques bou­
teilles de Columbian Cough Cure. Cette 
personne, qui habite Central Falls depuis 
plusieurs années, jouit maintenant d’une 
excellente santé. Ces remèdes -ont en voûte 
dans toutes bonnoH pharmacies, ou bien 
écrivez au propriétaire,Du J. LaiwY'iÈiiK.à 
élan ville, K. r.

Port» voisine do 1h rénideuco privée du M. IL 
K. Fontaine, avocat.

1*0 U R LA FRANCE
i nku.gdo.s Lianes, d’un Até * K-jtncml < niujibeJl ou 

n»ptvs#«:itai»!M, et Ir Tiuîn-, -t - i Anaiiu* Chitr-

M. C'outier so charg» de tout ouvrai e 
ot réparât < ns lie to»:»cH sorte-*.

If» *2 93—n f»

uuieau—avec MAtï^es.
Pour «dm vendus » !a poru d. IVuüse de la dite

j'-11"1 a !• " i «• n:i i/e un r m*-
Oie Générale Tramath »n j Î»m"' '

'UR SEW ■ 1 il A

t:n certificat entre mille refus roi s

alignés pour voir défiler 1 ch groupes, lun :uüt'ra Pas pL« lon^rmps d'adm.m.tror Hh
H.atutH de ,-ainu et te Ttè»-Sl.Qi ri.ére- »ff* r“ d“ PaJ'»«e régime du -lègo.

ie président reixoto n écoute pas lesment. Teus le^ catholiques ont marché, 
dans cette imposante manifestation, iV«o 
une discipline et uuc piélé admirables. »*

I.MFIU IIKXT

conseils du sénat un contiit deviendra îné- 
viîabic. n ja l’on affirme que io préi-idcnt 
Peixoto veut s’imposer comme dictateur.

L BS MOIS
Dr J. Lanvièrc. — Doctour, ayant lût 

usage de votre remèd . le “ Régulateur de 
la Santé de la Femme,’’ avec une grande 
saUï-fiction, je désire avoir de vos plasters. 
Jo vous envoie lo prix «le deux en timbres

___ L«*a vajwuw de vette compagnie, qui *ont d'une

T
r» P* RJ f™ T" mTÊ f** gmiii!*- itt-Hf, . tr*.i m* . ih • S m l 
n L mi L [ J |M»»n fi!«-

3 U ] *1 I I du Xd'l, iu piia! «le : m» Mor'Mii.

Hurvau «lu Sh* nt,
Mini! - H * * iti lit*. 4 Juin 1 - il 4.

rr k,
SLt'*i if.

-----MAN U FACT! Ul KU DE------

COFFRES - FORTS
A r éprenne J a Feu et 

<irx roi ears
FOKTI > I>K V OU 1 Kl

L«*s l'dl' ts seront vendus « St-Hyncintlie iu, 
Havn» ou a l'ii- y compris cbemiiis «lu i»-r »u .intit ­
ulent, au gré des voyageurs.

I’ *m infoiuiatious *>11 Hillets de p.i>^;ige m !e 
tninsjK.it des inaiclmndiKes, s’adresser à

M. A.CONNF.LU 
10 Hue (firouard, .St-Hvaeintlie.

la— 1 3-94
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Kl KHI I \« 1\5 JM IU)NIS ET TKHH1S 
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•

poste. Aj’CZ, s il vous p«ait. la bonté de ! (,oIÎYp*Fnrî.‘i à fermeture nntomntique, breveté 
m’en envoyer. Voici mon adresse : “José* i*** «*»»»n»tni»n% ieor
phine Mabicur, Taftvilic, Conn., Box 1GJ

Fait LE TRA.IhT SOUS UN « llAR 1)K MONT­
RÉAL A TORONTO

Un individu nommé James Hamilu.n a 
élé traduit devant le magistrat Duga-q X 
Montréal, pour répondre a l’accusut.on 
suivante :

Hamilton a été trouvé dessous un char 
a bagago attaché au train de i’Oaesr, Il 
était temps que l’on vint X eon Kcours, car 
il avait la tè*e prise emre un des freins et. 
la roue voisine. Le détective Flyor. et ic 
constable Kearly ont dû agir avec ia piua

Prenez garde adx krcit.s verts.— 
MaintCLant «juo nous arrivons aux graodcs 1 
eua ours, chacun doviait faire attention a ! 
ne pas manger de fruits ou de égurnes qui 1 
ne sont pus murs. Car in variablement,cct 
abus amène les crampes,lo choléra morbus, 
ou ia diarrhée. Les enfants hont particu­
lièrement sujets aux maux de ce genre, et 
aucune mère n<* devrait «e dispenser d’avoir 
une bou'eiiii de Fain-Killer de Ferry D i~

.î IO;.. ' .» fl 

« >U.tl<l flif Itll Cl

( iMini rl'e Scvim
eputk

« * * . * • t •'‘a-.trtrh»)

■ •• *• \« liât fitavr;
•n»n* ^ r /«

. ^ —I-o Bateau io plus parfait et le plus
r>s. U est ur. remède fcûr, rapide, pour . facile X manœuvrer pour l’homme et le cho»
touH e- désordres «lies o sy-tème et aaoa- val est o A -u Warrior, garantie ponr cinq 
ne j narmaeiû de tamil.e n est oomp;èie ans. Vous pouvez l’achetet pour $18.00

1er w»pu»mbn» 1893.
372 Rue Craiff................... MONTREE

ocL’93—la

HOP BITTESS.
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_ è

Province do «jtiébec, 
District de St Hvadntho

M. G. H* MOUNT
MEDECN VETERINAIRE

Donr»» <%v1b nu pnbiio de St-flyaoluthc* «i 
des envi roi «, qu* Il n dé mon ag 6 ot transporte 
son bnreaa sur la rno Ai Simon, N > 33 voisin 
«le M Hyacinthe DuHsaalt.ot qa'll so chargor* 
do *o.gnor t*>ns les aûlmanx, \ )*j ch »- 
vaux, vacücH, chions, mohums, ot*5.

A Medlrlno, not u DrinU.)
C0XT4IV*

no PH. IHC 15 1. H A.VDRÀIi E.
I> VN DELION.

|AïS) nu :»v«» v , r \« f*: kUTî*i
or iix o-nitb lîj, un».

they cuite
|AUD!>tMMO( 1 ■ .
|Kldarfi. and ' • n.. ■ • \ .•? . :.* >« S!e*;~
leasBMtaaé 1 ■ . ipujau

Xo i>.>

Sinon i v (;oi.d.
VLl î>o p* *! fur 4 < -.j iîj. v v : ««it *-urr «»r hrlivoij 
for anyUj!ns Jinp:.. r f un.' :i diem.
Au jour (lru£.:tM l il*.) and try .ucimfl
•f«»rc u i*:rrp. TuUr un oiLcr.

for OMI as la * 'm «» •«• t, and E*r*t.A«IC ChildKio.
ioT A des prix modérés "iuM 

Ce monsieur % été trraJuô à Pôcolo to Mô*
-ansjui. Fernandez une grande bouteille j en allant oo'tfonvantà lIM ü’"Châlifoox .oï ^Oniv'ràu.'La^!-'’’ 'r',ntr6“1
«le Jü ots. I et fils manu factnriers, St. Hyacinthe P. <i. j 1 an—à U-94, I

1

frbf Hop P»M f.^r oi.ach, L **-r «ni K' !**cr*auponur toaUoU'irr». A <
K). T. C »' -absolutp and Ir-A-tatlîil* cnrp 
JDmalruf»». uau of opium :*»!•* co ai«d unr'-oth-jiJ 

9rÆ«1 for circular.
.1 Wr W. >Uf» Rüu». M fj. Cm. it- .*•*.*, Jf.T-

LA* <*X«'Hi:(ï.\ l’iON I K .s rMTi\s FHKKKS 
MA H • Ri 1. ; > MARIS-

;*K>. ' IViiMinl. n-sv ; vs. .I0SK1M1 TIIO- 
MA> hMI >>K.vl k ai.., Delèmhmrs, X >u- 
voir :

Mu d s»i . U iMtdor» I L-niiiin-11« ndron,éiH)u*
• ' luaut uux biens du

j defendeur.
I n L train situé 11 .1 vite de Saint*Hvaciiithe* 

district de > ;.nt* Il v... :ntlic,aux coin dénies Ou- 
c.alt j et >aint* HyuciLtl»»*, connu ot désigné aux 
I»Lm * livîv* l, icnvoi otticieL de la dit*- **ité «ie 
K;k’j*’ ■ Ilvïiei nt he, ‘•oils le numéro troi* rni «iiiinze 
tSIM- avec bâtisses.

l’oui êtiv vendu en mou bun»au, nu |valais de 
justi-• , .*11 cité et district de S rint-Hvacinthe. 
le ','1 A i« R/J’. AOUT pro- haiu, t DIX heures de 
' want-midi, Hr. 1 nipportable le jiremier M*j»tem- 

)»rc prochain.
V. B. SI COTTE.

.... .. Shérif#
Bureau du Shérif,

Saint-Hyacinthe, tjuiu 1394.



COrRK[>R DE ST HYACINTHE—Il AOUT ls94

M»çV>

A partir du'22 juillet 1894 1»*m t raina «!• <•» tt* 
ligne connectoront hv#*« Ic*h trainadu C*arifMlinii IV 
fine I» Il*< rvillf Jrt, nflfiiit ft VMiant d«* Montreal **t 
autres dîir^reiiten pla<en n I’Oiifst et «piitt'Tont it# 

tationa aux I»vur**s HTtivurib•»■ :
rHHhML'tr.

A. M.
8t« Hyacinthe,.. .... 8.80
St-l)a)iiANe. ........... - 1r>
Hong* ment...................... O.M
Bto-AugAln....................... 0. 1 1
Bt-Oiyÿoiîe.........................0.27
I berviJh» Jonction .... P.35
Ht-Joan.......................... loon
M «jilt real......................... .JUT»

VkNANI l»R Ml S M I M .

Mix*.
r. M.
3.30 
8 50
\ 17 
1.80 
i 47fi .oo 
7 25
8.25

l’jls-agef
A. M. V M.

Montréal..................... .. 4.05
St .IruU.......................... ..10.07 5.22

» efvilh' .loijetioii... . ,10.1 fi 5.30
S’ -Urégoire................... ..10.22 5.40
dte-Angèlr.................... ..10.85 5.52
f(«iug«inont................... . 10 4 0.0!

. 11.11 0.1.1
Ht- ! 1 Yiw'inthe.............. ..11.30 0 80

A. A881 UN, J, w. DAWHKY,
A punt général,

•» • nti.
(îi-nint général

fi A

HDYAL
LIMITEE)

DS LA PSOVINGS DU N0T/SAV-BR7NS77ICZ
( '///itfal 4 f lion* - - - ? i 50,000

INCORPORER POUR K N CO U R AO FR LFS ARTS

(Vit* ornp: "no «li tii!»u« r « pinoi !•*- 
‘ouaeiipteur*, I*

Ittomo JOUR DE SEPTEMBRE 1804
3,1 82 o iivfMi d*Art, i* pn'-*« nt «nt une videur il»* 

>05, I 1 5, Cbo-pn- »Mi' lipîeur 
u une < hanu* égale.

!>• u;» um1 Prix est un group- «!'• euvr»*sd’art évalué 
& £18,750. Us billets de souscription «ont eu 
ve nte à la New-Brunswick Koval Art Union U;i!- 
1« iyf à Ht.K un, N. 15 Prix .$f .00 ulineun. Outre 

I** la « hnrice «ju'il y a « • liu*|u«• mois de gagio*r un 
prix de v.ileiii, «'lui «jui aura 12 billets mensuels 
et eonaAe.utils de hou hc il lit ion recevra un» ouvre 
d'mt, bigtiK- pur (b uni» t« s ti . «jn» The Motun, 
N A. ; Win. II. SI»» It met iititr***.

I'tivovi'z l'argent |*uiif v<> »*• »u.*o riptions dan un** 
bd.tie rfimgée mi p u mandat po-le, cii 'itn ur \* 
bniM|iie, ou li Me- de < hung»*, et adresse/ a

THENFW BRUNSWICK
ROYAL ART UNION, Ltd.

St*Jkan, N. IL
t in uljiiie » t mit ?» i iiilorinnt ions » uvoyucs gratis.

On «lemumle île*. Agent»» partout.
2d-7 tH lin

Chemin de fer Grand-Tronc.
DK MUN I KKAl. A I ’I ST

M l AMI I»)
i/
H

LJ

• Hfl
c• •

c♦•1'V
O

• fl

â â
\. M. A. M. I M 1 M. J . M

Melithid..... / 50 M 15 11 10 s le i MO
Si 1 ;intl » rt ... S 20 u u r ilD 11 #1 f |Uf «» 05 i 20
!>l" «1......... • • • • • 4 «« •if#14*. 12 id «• • l»l lt«l i l»« t
SI 11 i)nin- .... h 50 }« 40' 12 20 1* :;«; i 5o
St« Mnili'ltnii' 10 02 . • • • [t 12
St 11 v.««:lht li«- 0 1 |0 fl J 12 55 U* 02 4# 32
vil- I.Ii-hIj» . . . . • • • • • • • • « • • » • • i i «
1 • 11 In n ii in M il l*« II 05. • « •> • 1 1 « • • • n 17
'sl-Kihoii» .... • • • • • • II 15 1 v«» • • • 1i • . 5 52
» pteii................ t* 32 II 3n 1 il» 11 “■Jm i 5 50
At? ton................. «i 15 II é' m 1 15 J»' 30 d 1 j
• lui him.............. 10 OS J 2 80 y4* K 11 (|ÿ d ifi
U « hlliotiil......... J0 10 •f (10 3 (Ht II 10 / 10
Sli«ril)i«H.k(* . .. II • • U 30 3 DD 12 unVZi H 02* '*mpt n ..... 11 51 0 3n 1 iiitmm 4b i t» i s 32I " »| I- « « »| •• ... 1 ' « M» 7 05 1 t lo 1 10 #T DiDim ville......  Il ni *2 55
A11 hubrt Au ... Il P *1 i ». •
Sainte Juin*.,. I*2 85 i» . *
*,o ad »/•«•, Arr.. ■ i on

b .3 12 03 H m 
il o : l j 40 o I f« 
III/ I 21 lo 30
K Ib 2 b.» 2 2 0

Altnijnr i1r Nrrfa, DfhlIMé Nffveuar.
t'ii11vrfdounnnt I»-».cans»-*' ‘•ymptAmrs, 

rf*ni!tai* fie r/** mnlfulio», »•! 1/ moyen /le 
!♦• ^tir-rir *-rrn rtiviivéjf/ntn iw*■ ifrmaulr. 
M *. i i>s*>*/ jO.rne«I* Sulubcrry,Montréal-

N"'l I I DA M I I I s N KICKS
I HAN» i i

1 l-o I luuum- «l'A *i », Son Piienr «In ino- 
ii'mi i • i 11. > b*»ir« nx «l’iiimoin • r m p 11M i > (ju'il 
» »«t *1» !» loin .il 1 iiniola on déjà d a • t « • hi bien a* • 
eiuidi j »»»u lu venta «In i»m»«l» l’AKND A préparé 
«i;»ii» • inoiiiHt* n* e* si ut i)*- aux famille-, |*iur 
ina la'II* - lliDili» h OU e.\ tel n/‘S,

la d»)»» t «I» e t Arid» « -e tiolive « In/ b» I rir**s «In S »* i f ’ii’tn, M»\««b*iujr (litmiitpl, ) «ju'iui onze 
«•«infant , roiij.jfif » un i » Inv le** Pin i vint# iens «I 
l:t ville,

I • piIX 'lu t1 e‘011 eut »!<• /.f» < élit illM.

EXIL !
3r‘ ‘

J1' M*j t J M t j f j vyv€ P N il» le ^oiivoruenr vouh friande en
toute hate.

Au bout du dernier salon w’o »• 
vrit une serre tapinsée de feuilla­
ge» et de fleurs. Une volière do­
rée, remplie d’oiseaux h l’éclatant 
plumage, mettait une note vive 
au milieu des massifs. Des urnes 
japonaises ornaient les quatre 
coins de ce salon vitré, la ssant 
échapper des gerbes énormes de

[-fr-r. • *-• ">v;v.

3u’ast-:ï« C2ise Se

v V X o s;? \^vv.\3 -r^-^U:. . v fâÈïÆü
3? * * .. } y -■ ,2 vfiiJ

l y) £-■- j‘^3 t* S J
Les trompes sonnaient bruy­

amment, et le gouverneur, ra­
dieux, an te te du cortège, ne 
quittait pas du regard le tro­
phée, où, sous des branches roseaux géants. D élégants mon­
de bouleaux habilement enguir- blés en bambous dorés étaient 
land 'oh, gisaient, entassés ries épars ça et là entre les caisses 
rennes sauva g s aux larges ra- d’épicéas et de palmiers de Chine, 
mures, des faisans de Chine aux j Assise sur un pliant près de 
ailes d'or, des coqs de bruyère au Mademoiselle ; a demi cachées 
riche plumage, de pauvres geli-i toutes deux parues verdures nous 
uottes aux pattes raidies el gla- écoutions, d’un coté, le bruit des 
cées. C’était un massacre soute- jetons d’argent remués sur les 
nu triomphalement sur les robus- tablef de jeu ; de i autre, le sou 
tes épaules de douze piqueurs, j un peu éloigné du piano. On jouait 
portant le couteau de chasse au le Menuet de la Heine. Les jeu- 
flanc et la trompe en bandoulière. r,c» Sibériennes et les beaux ofli-

Ue soir, après un nouveau et i ciers le dansaient avec grace, et 
gigantesque repos, où plus d’une l les mignons petits à hou dettes, 
face devint, cramoisie, et oins rfu et à pointe lif e, «’avançaient en 
ne langue épaisse, il y eut curée j mesure, rythmant l’air en triolets 
froide. du vieux menuet.

Une double haie le piqueuis! Non loin de nous, le général, 
se tenaient impassibles, une ori- renversé dans un ^rockingchair/ 
flamme de pourpre à lo rnam, et oubliait, emporté par l'intérêt de 
formant ainsi, devant le perron ; hi lecture d’un volumineux cour

K
■i

k

«7 t

du palais, une allée de bundero!- 
b s très hautes sm hampe, et sans 
cesse agitées.

Tous les invités «’étaient grou 
pé« sur la terrasse centrale, be 
capitaine Nelrofl, l’aide rie camp 
favor i, [«lus souple, plus empressé

rier, reçu peu d'instants aupara 
vaut, le v»*m* de kummel dépen­
sé, près de lui, sur un gm'ri Ion. 
Une flamme montée à ses joues 
les nuançait d’un rouge vif, sur 
lequel «es longues mou-lac!.es 
t rnnehaienf vigoureusement.

I «• t it m I.»»« .il j. h i il» Mont i « i| i b l | 
wiiiv« ■'[ 11 vin int K t t». ::.'i p m

DK l/KST A MONTKI AK

M l'A 1.1 III
ce
i

h
«

?n

l»n.‘ •«•«■

AitbiitMiika....................
I n \ >11*........................

i 'mit i< ... | ) 00
• Mil

■ ■SIu'ibfiHiko 12 31
KubniMul .... 2 lo
i Ni i lu» ni............ 2 43
Ai hui................. 3 20
I |itoit................ 3 10
Nuinl Kibuiie.. 3 r.•
l'i « t m i ii i u Mill- :t ..........
Sf 11\n o i 11 f I n . i 1/
St» !viinc. i fi)
Suint Ihlrtih'. i ;».hK« l,, il ........ j ;» 02
•st Ijiilnbiirt ... .» 50
M»*nl i%-aI, A/ / 0 ;to

r-

r. m i. M . A. M. A. M.
|0 8(1 12 01 1 15
12 2. 1 <i ?• W 1 20 • •••••

1 10 •> 30 d o2
2 m 3 17 w/ 3o
3 1 1 Ou 27 •y/ 0(1 • ••••«

• ••••. #1a- i : / 1/
3 55 i » i,i 5 7 15 • •!••«
5 0*t 1 « 111 g 15 • •••••
5 22j 1 23 0 lit • •••••
5 10 l I • 0 15 • •••••
d Oo 5 0 1 m 01

• ••••« 5 J" lo OH
• ••••> • t • • • m 1 1

»l 24 fi •t • 1 n 32 7 25
le 50 ; -m

0 5«» d 05 J 1 05 7 67
n »•/ 1 1 os « Il

7 yol4 ^ * d 1" 1 1 15 M 35
7 fs 7 un 12 05 3 66

1 *- * * Juin IHI'f-

J’acifiijiie (’aiui<lieii.
I / • * mm- lui »ii! 11 \ tu i 11 ( 11 • fou». I*H joui- 

i \< » j»ii b» «liniHiiolu
7.1*) n. ni. I xj»h • «I» Si 1 • m I luiitiM* u vr t*

• "lllM't ioilB Mlivulllr.s A l II I II I III III liOUI Bl'S-
?» h «l 1«»1IM !«•:* jHiiliIh «b’ lu N t*ll x « lit* Aupit lrl l» , 
jmiiii I'»j I« i, Slu il i»>»«1,r, i mwiiimx ilb», Munii»al 
A Mimthbil : )»mii * Miiiwh, Suull Sd .Muh» , Kl
i'mil, M uni» i«|*»i||m rt Ioiih |i i | m m i » f * «b - I t/»|s O* 
I’* Mu *1 pal lu ' S.» K* ). I.iuv.”

•KT»0 i». m. T t 111 > M'l«»«b Sl-( • il i lliiiuiir. la i - 
•uni bs«‘«nnitvtioiui *uivuntr.« ;

A 1 miikmiii poui Nt ujM.it, Miun b«'Mt« i, Bon 
lun i t loin» lo* jminU .I» lu Nouv IL» \ii| l« t«*n. .
Shoibrookt. St-Jvan, N .IL, iliilitax, N. K., «ttous
1rs tminti tlr> I*i«*viiM*<*fi Mnntiliu's, llrOlonl, S|un- 
!'ii«l^«, rtc. A Monttf.i! pour *,Mi« ).« .,( *tiu\»u.
*'«•11 \ltllUI. UlIlllllM g, \ Mil» OUVf'l rl tnilM II
|HiintN «le lu «•.»(«• «in nu iii«|iio# jkjui 'J oionio, D«* 
i mit, * bil lion « t tous Ion )>oiiitMiir» f.'ijim «b* IN most 

• i «lu Kml.
11,10 u. m. I min l\«« uj'ri «lr StunLiul^o 

jm»ui St-UmlUvinr • t !«•*» Stutiont inU'run'«liaii«■•».
...U* p. ni. 1 min I'.i.s-ul;» i »l» Sii\n |*i i«|p* 

|M>ur St-Uutlluuiiic « t mk Stations intriuiù<iii\i|i h.
I'oui I»«'inirrs \Tmir ! uM«»), soivicf* «I«k «Imis 

«Inrluii - «t uutn • i n loi iiuitioii.H, . n» I i \ n'im
îM'Uo «jurl ii^tut «lu « ii' iuiii «b f« i l'a. ifi«|ii« * .mu 
Jiru

1 -mt-au .le- Killrt* «i St llyni'iut ln .

A. PERRAULT,
Vpi nl ib» la Station.

—1  .......-...... . ■■.■■-...i.- ^

LU 1* MIN DE KKKDK D1UIMMON1
Dour Pour
I’KhI rOtuint

I. i «I n « « i IMm-iibutn'u
o amnon"

Est lo tEkEDL TONIQUE 
par excelle nos

IN.Ill lr I» ||«*11V»• 11» nit Ilf «III Sling 
it «If'K tisMIM.

INESTIMABLE
fhws /co/a 1rs cas de Dyspepsie, embar­

ras du /vie, maladies des net fs, 
épuisement net rein, maladies 

du .v«;///;\ Anémié, ( h!o- 
rase, dcbilttt rena9 (i

t iile et la ( an- 
samptii n.

i c iiV-i pim ii ii i* ilMiuur \ «nrrirn i n »*,
«'«•ni un i« tii»«|r r n n u «I m* il. r«un|»M»* r( jn«j*.«rr 
sntiH la «liii « tn*n «l*im inf«b « in ill-tinj;uû et nrnloM 
» lu à ITinvn il r I .avili «b» Ouébn:. La loiliilllr 
••n t'sl appiuiiM * juii nu-di'là «b* ID» inéib <'iliH ot h**h 

Ail. IM 1,11.1.1.1 \ M.. 111 «U. •(*'". j'iu mi 
iii<*ius 800. itfiyriiH, j*i«• 11«*.** •■ f irli^i* us«'s, «b>nl nom* 
plibll» | « «ni lùrnlOt b . O iiu'i;0>u^'s < r l««lli'|U(' est 
r U l'i* 11*. 1 \ jHitii I' i* I *. * n «i\ • f i • lii’itai' -u lu- 
tipm’s jmi IVtiub', on • puisiV-pui la j»i•'-«lirntion «I 
IViiKrmiirii.rnt ; jtnur fnnh M b*H |H*m«»i»ii' *• «lél»ib‘s 
rl «pi « lab UK-llt j*oii i lis 1 KM Ml S, iilluibliiH pa! 
«llK «’"IU'Im'H f l«'i J ll«'Il t ' *■ rl 41 II IIH lollK I' - «‘US «lr «!«>ll* 
\ nlrM<vn«. s.

que jamais, et redtisiin^ de remar- ^,HI b"tit était soucieux, et sa 
qué le dédain superbe avec 1< qu<d ,n 1 ' ! 1 oissixit nerveusement me 
le toisait Olga, ne quittait pas lo ! ^ T‘‘
gou verneur, dont i i * *i I u 11 • ■ t i t D aide de camp arriva eniprès 
suivait- en loiiii lisseur Ubis les 
préparatifs de la curée.

De gi/lnd veneur dépo.Mnit, au 
milieu de l’avenue, les débris 
d’un renne en les découvrant de 
la peau de l’animal étalée, la tetj 
en avant.

Quoiqu’il fût plus de dix heu­
res du soir, le soleil illuminait 
meure toute celle scène, met mit

Le ( astorla est le rcn7 <lr un • a > -j ; « : r ' bnr pour les I>£Im'x ot 
D*s enKuits. Il ne r* îflr: u:e 1 t **pii i n orpliine, ni aucune 
mitre siihsla*i«*«‘narci'î «j ir. i «•< « . < -.u<*< *s 1rs caDnaiits,
1«-^ pa^tiDes, tes sii o] < > i ■ « : ; *i. -*st agréable et.
ranti par Dusage «piVü * »• t i-« *1 .t re». i* ms des millions île
mftr(îs. l.*'^ astori A tvn : i< s ,» ; «i . ? * • ti’-vre. Ias Cnstorla
prt\ ient les voniis^em.'uits <’ . i « a ’< »a ai* ri, i! iru*'*rit la <linr-
rlioe et les eoli<|U«'s s; « 'u‘<, I t«/na ;>:;« 1rs maux' <!e <lents
jTU^ril Ja «*ousti|*:i- u»:. *• ! 1rs K.0 *[••».j(« -. f <» « toria iacilitc
milatiofi <1** la nourri*’ urr, • r; ■<• :.’- <(uiiiiir ♦ l<*s intestins, pro­
cure no sommeil nairn I, M« m l u i. Le < astoriaest la pau«w 
r* ** d< - enfants, - Dami <ir> mamans.

Mm»

n;

Le C ASTORIA.
" I.» f .";*or!îi »n! '111 1» /■ j <'îî*’

1^» > ' \ ■■ i t •- . ■! t : -. - ■
rr -)t" m»* b- «m - n :• ■

J»K <». (’ i )»
1.0 wol

M I.» Ciotorlt *»«t I«» iL’ lIlAor «--I 
conn.xiM/n* j-otirlr* Aîjfftnl «TcMpèr»' «ju
Il «':*i pHK lO'.U • .1 J‘ « Jn uni' !i«» «
», I• : • • nt< •
rr»ni CiiKtori» au ! ion • îr- •• •• - h
rrifirlntaurcqiu»» •■jm •lrtnii'-* ut l* • 
l#f»« »•• »n lt'ur intn t j • l.i •»
l'iu ■ ^, !• Jh rn-«r, ! .b-w _| »
A'iir/H «li y u*i j f»rni :* .•««** n u •• •
prèulAl'Jr^UlÇLt ;« I.»

••C'. I«H J F Kiv.'t*

Tb» Ontnur f: mi ;iny. ’■* Murr

WB3c*ww: y .r r "

I..e ( ASTORIA.
** T + f'n-o rm “ 
u» ;*• rr üiunun.'.o . 
11 r •- mm»11«* roui ni «!•*

vi» •.* f»t l >n nui «*!'.-du\f 
t tuo «upôriou a tout

H \ A f.*- hkh, M l>,# 
III, S- Oif. ! S?., tfrooklyu V /

; r..''ni-lra Att nor» ,-r * nnfsn •» »Qf
•"* : • i'.lau «lu * .»•«t .t l«*ur citeu*

■: «, bs■ n r;© non* u Ai
• ' • **n. .i- t que» o* .i

«f* • rutin} Uri-j»':•**» r» :ri)»*ntMr«*., n,»u 
• » ‘Mm* v--lotiiî»1! m <|m» J* m lurritrn Ju

- i •• « Min ii»*i «» b;itii*n."
i M» J » A51* I)tSVKS?iRT

Ponton M«««

u«
«•Il

troot. N* v A'ork Citv.

" Ïi-'S ■- aâœss^sar*

1

1S'

f', cl s'inclinint avec déiére-nc#
— .Mon général, me voi i à vo- 

ordres,
1/Kxcellence agrémenta son 

langage d'un juron slave des plu») 
énergiques ; cette auguste parole j 
ayant, quelque peu soulagé sa « - 
mauvaise humeur, il reprit, l'ait wr 
niaiDsnde :

! —Une triste affaire !. • Avions j
I nous besoin de cela en vérité ! ;

i
i

H

SUIVEZ LA FOULE
hez J. À, Cuertin91 W

(Ancien ran:mis le /,. A\ Lussier et Ciel)

MARCHAND l)K CHAUSSURES
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On rrrniMimiHli) batciiM-ut iins ii I» k 1 ‘11.1 I.I S 
«lu Dr.NM.SON < ONTKK K A l'A KKU K ainni 
«pu b* ( AKIdKAK, un* liiiib* • I»- mihImi piépai^u 
• t ipnrtlib* mi ^*««iU p"in I« n « nfunts.

f.n v« n(«* pail"iit et «In z bs Plia i iiiimli'lis à Sf* 
\ \lU'ïntli»', «*n s’ailit h «n à lu

ANCHOR .
On. b. i* « t In -n» » uis:»l«* à Mniitivn1,

HP2U Holrr- Danir,

MUSIQUE
«l 1 ivi«*** »l«» mtmbpir «b* t»»«il«*^ 
KOI l f- lotit* - t *-| «'»(■•» .l'ioslfll-
inrntK »t«- n«Ml«)iir. Mnittii.-utu*

«b loml><nir« « t nitre- n\<*. 
hument- pont rmifnrcf». I ; f c. • 
tlirtvuiis, tmpiiincui-«*t Militent*»
• Musiijmv

l*ii n« hrt iul *l»- non», voim nve*
■ le rhoix «In pim i;i.«ml «--.«•rliinrnt 
d’AUCUtl ëtltilllMfttlCtlt Alt CAttldA.

^. r»*«u snuvri «le I nu-ent. ilr inkii»
«1* / nos iitt\ nvnnt »l'n«fieler nil- 
l« «iis. Hctivpr pour tn*H cutfilo* 
yties, mentiounnut ce «loivi vuii> 
i» vr i besoin.

ROYCE A CO.. Toronto, Ont.

ries. 11 éclairai t aussi la. meute 
qui approchait, hurlante et fré­
missante ; flairait, (le loin, lesdé- 
bris «lu renne.

gle. Des petits père^ trouvaient 
le joug un peu lourd.

Ala main trembla dans celle de 
Mademoiselle. Une révolte à

en relief les arbres du parc au

IiSS”'din5f2ÏÏSk’ Mi Rue CASCADES (Porte voisine du Dr Ostiguy.
t unes oil étincelaient les pierre- J df8 leurs----- Une révolte en rè g rj£h ^

M. J. A. GUERTIIN a toujours en mains un grand assortiment de 
Chaussures pour Hommes, Femmes, Filles et Enfants. De tout est vendu 
à des prix defiant toute concurrence.

Aussi ; ASSORTIMENT COMPLET DE

VALISES. SACS DE VOYAGE. Etc. Etc
xm -1 Ine visite est, respectueusement sollicitée.
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Wm. MlTCUXUi (K'rtn *.

Valcourt Hôtel
----- TKNU l‘AR------

M. Mng'. Audiier

M. Autbier tient k Yaliomt Klv, un bût**1 «le 
l»r* xuiêrtf classe où tous les voyu^rurs uuioxit ii fou­
ira heure» ilu jour et 4c la nuit a*jMis »*t bounra li­
gueurs, et aussi voitures N leur ilisjKvition. Il 
i-a})ère avoir une part du jxitronag»* public.

—24 aofit VS—1 au—

N,.C. MATHILU, nTp
fiOXTON KALLS, P. Q.

Le Cigare favori de 10 cls. fait de 
pur Tabac île 1 Iavane et 

soigneusement choisi.
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Ko célMuo Kateuu \ Cheval D'ITHACA |n»nt 
ûtre uni j .u lo )>!us jN'tit snl\'on ou enfant, 
peut dire h iivorsi* juir le i*i« «l et est le meilleur 
uAtcaum Ann rnjiie. U»a ratU'hi'UfleM «le CoeKitt, 
faites 01 preKsénient jnmr l’an 18V4. Petites sec- 
tioiiK : motion r:i]ù«te, deux grandeur*, la barre 
cutter de quntrv ou cm«j |>ie«ls. Si voua av«*z bo- 
soin d’un» Lmndu Faucheuse, detnaudejE le No b 
«le Cosaitt. Toutes sortes «le Cultivateurs, Ac., Ac 
Jnstmuu-nt* de Pernio et Viutim-a.

Latimer & Perreault,
20 rue La framboise.

Des trompes sonnaient l’impé-1 ' • • • • D«, Scrgo Huit
riale, un air de victoire aux no- ‘ ”’** .
teH retontiHHiuitee, et le maître! -°".Ia",rn,l'iû8 d nnportan 
piqueur, lu regard impérieux et ! -veelicnee Inehit-
dur, son fouet levé et menaçant, Ul 111 n P 1‘ a,l,IH hois t-u s <> 
, . , / . . , • ! talent ri-1u«ri«-m Us mutins finwlL.tenait, serrés de pre«, tous îes
Lrn(|ues à têtes superbes, à dents 
blanches et aiguisées. Leurs pru­
nelles dardaient sur lu proie san­
glante.... ‘Et soudain, le fouet 
s’almissiint, en quelques bonds ils 
eurent franchi l'avenue.... Puis, 
le fouet se levant, encore, et 
domptés par un coup d’œil me- 
nnçiiiiL du maître, ils s’an Ctôrent, 
pliant l’échine, rampant et gé­
mi sunt. Durant plusieurs inimi­
tés, ils demeurèrent ainsi, cour­
bés et tremblants, n'osant avan­
cer devant, l’impitoyable lanière 
levée, prête à frapper.

Les chasseurs étaient enthou­
siasmés ; sur la terrasse ils bat­
taient des mains.

Superbe ! splendide ! criaient- 
ils.

Et c’était beau, vraiment im­
posant, cette toute-puissance He 
l’homme, contenant, du regard 
et du geste, toute cette meute écu-

aiite et allumée.
Ll’mpériale s’achevait ; et,aux 

dernières mesures, lorsque le fi­
nal se termine en crescendo, le 
maître piqueur abaissa sa lanière 
de cuir. Alors, par un dernier 
bond, ave. des aboies effroyables, 
les lévriers et les braques se ruè­
rent sur le renne. Les banderol- 
les de pourpre s’agitaient ; dans 
leurs accords de cuivre, les trom­
pes redoublaient de vigueur ; les 
chasseurs applaudissaient avec 
frénésie ; la meute s’acharnait il 
sa sanglante besogne.. Et, bien­
tôt, il ne resta plus un lambeau 
ilu beau renne aux larges bran­
ches, du renne agile et sauvage, 
l’orgueil de la foi et.

La curée achevée, dans l’un des 
salons les tables de jeu s’organi­
sèrent, et le capitaine Nelroff 
prit place à l’une d’elles. De ses 
longues mains blanches il tenait 
déjè, en évantail, toute une don­
née de cartes, lorsaue le jeune 
Alexis Schouline, ie lieutenant 
au mouocle/approchant de l’aide 
de camp ;

— Pressez-vous, mon cner, dit-

tnient réfugiés les mutins. Quelle 
chaise, Seigneur Di u ! Quelle 
chasse ! Celle d’aujourd’hui n’est 
rien comparée à celle-là.

L’aide d • camp eut un sourire 
de satisfaction, qui montra ses 
dents acérées.

— Il paraît, continua 1 géné­
ral,— je tie. s ces détails du coin- 
mandant de Nertsehink ; il vient 
de m’écrire longuement à ce su­
jet—oui, ii parait que les dogues 
sibériens se sont acharnés sur 
deux grands gaillards aux jarrets 
d’acier. Ces Polonais vous fran­
chissaient les clôtures, les ravin", 
les huiliers avec des b nds do 
panthère. L’un deux a lini pur 
disparaître, nar s’entuir. Ou a 
perdu sa piste. Mais l’autre, ac­
culé au pied d’un roc, au tond 
d’un creux s.ins issue, s’est défen­
du en désespéré. Le gaillard se 
battait bien. Pue massue, maniée 
par ses mainsd'athlète, retomb lit 
lourdement sur les dogues achar­
nés, les assommant, les écrasants, 
leu. cassant les reins. Puis, totu 
h coup, le fugitil pâlit, chancela, 
mordu à la gorge p.ir un molosse. 
11 é tou liait, il râlait : il s’ufaissa ; 
et ce corps inerte fut bientôt 
broyé, déchiré, comme, tout, à 
l’heure, le re ine à la curée. On 
n’a rapporté à Nertsehink que 
d’informes lambeaux.
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« t u leur l'nmitiw beauté, 
l»our ucttoyeret guérir h* cuir 

chevelu : eu un mot jsmr «ton­
ner nue belle clmveluie rien n’égale le
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«LUBT”
POUR la. CHEVELURE
couij"'sitiou est telle «ju’il n«* peut manquer de 

produire bon idle t s'il obt employé suivaat la 
direction. Ix; grand nombre «le demander 

du Luby et la grande quantité «joi eu 
eat vendu ne lftiase aucun doute 

sur L» grandi: *ntùita«:tiou 
qu'on éprouvé àh'en h«t- 

vît. 60 cent 
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Lettres funénaires u une heure d’avis,
Cartes d’affaires et cartes de visites

Slancs de toutes s^rî33.
On exécute î\ cet établissement tontes espèces 

» ’ouvrages, en français et eu anglais 
sur papier de toutes couleurs.

g#- D EPA RT E M L N T D ES
©as*-®# O SMS :25a

patalts ÿogrammes, üdrcukîtrci

AFFICHES. ETü. ST 3.
sous le plus court délai, sur bon papier

V .15AS 1MU;

Memoraiidums, Fetes do Compt s
KEITTR3S.. etc-,

LIVRES. PAMPHLETS, l
Les ordres par la malle ou autrement, r •- 

vrout une stricte attention.
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